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-Une éclipse lunaire totale se produira en Algérie et
d'autres régions du monde lundi 28 septembre en cours,
a annoncé mercredi le Centre de recherche en
astronomie, astrophysique et géophysique (CRAAG)
dans un communiqué. Le phénomène, contrairement aux
éclipses solaires, "peut-être observé à l'œil sans précau-
tions particulières", a souligné le Centre de recherche.
Selon le CRAAG, l'"observation de l'éclipse totale qui
débutera à 3h11mn (heure locale) et se terminera à
4h32mn (heure locale), durera 72 minutes".
"Ce phénomène d'éclipse lunaire totale se produit

lorsque le soleil, la terre et la lune s'alignent presque ou
parfaitement, la terre s'interposant entre le soleil et la
lune. De fait que la lune n'est plus éclairée par le soleil,
et que la lune se trouve dans l'ombre de la terre, la lune
prend ainsi durant l'éclipse une couleur cuivrée", a
expliqué la même source.
Le CRAAG de recherche met l'accent sur la récurrence
des phénomènes des éclipses solaires et lunaires, "spec-
taculaire à voir". "Il démontre, est-il ajouté, "la connais-
sance parfaite du mouvement des planètes de notre sys-
tème solaire".
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Une éclipse lunaire totale se produira 
le 28 septembre en Algérie

L’association caritative "Kafil El Yatim" (parrain de l’or-
phelin) d’Ain Temouchent a organisé mercredi une
opération de distribution de 70 moutons au profit d’or-
phelins et nécessiteux. Cette action de solidarité, effec-
tuée la veille de l’Aïd El Adha, a fait le bonheur de 70
familles qui ont bénéficié de dons de bienfaiteurs,
éleveurs et de l’aide de l’APC du chef-lieu de wilaya et
de la direction de l’action sociale, a indiqué son secré-
taire général, Moussaoui Mohamed. L’opération a été
précédée d’une campagne de sensibilisation et d’infor-
mation dénommée "Kebch El Aïd" (mouton du
Sacrifice) au profit des orphelins et de familles nécessi-
teuses à travers les communes de la wilaya d’Ain
Temouchent, a-t-on rappelé. Les 70 moutons ont été
remis à des familles et orphelins de 20 communes sur les
28 que compte la wilaya, a-t-on encore ajouté. Dans une
courte allocution, le secrétaire général de l'association
est revenu sur le bilan des activités de son association,
marquée, après plus d’une année d’existence, par notam-
ment la distribution de 230 trousseaux scolaires com-
plets à des enfants orphelins et démunis d’une valeur de

3.500 dinars le trousseau, ainsi que l'attribution d’effets
vestimentaires lors de l’Aïd El Fitr pour 110 enfants et
134 couffins de denrées alimentaires d’une valeur de
3.000 DA pour chaque couffin durant le mois de
Ramadhan dernier. Cette association bienfaitrice prend
en charge 720 orphelins.

L'attachée de chancellerie près l'am-
bassade d'Algérie au Gabon, Sabira
Ighil, est décédée mardi à Libreville
suite à un tragique accident de la cir-
culation, indique mercredi un com-
muniqué du ministère des Affaires
étrangères.
L'ambassadeur d'Algérie au Gabon
est en contact permanent avec les
autorités gabonaises "pour connaître
les circonstances dans lesquelles ce
drame est survenu", précise la même
source.
"Aussitôt l'information parvenue,

des responsables du ministère des
Affaires étrangères se sont déplacés
au domicile de la famille de la
défunte pour informer ses parents de
cette tragique et douloureuse dis-
parition et de les assurer de la com-
passion et la sympathie des plus
hautes autorités et de l'ensemble des
personnels du ministère", indique le
communiqué.
Selon la même source, la défunte a
rejoint le ministère en 2003 en tant
qu'assistante principale d'adminis-
tration. Elle a été promue adminis-

trateur en 2012 pour suivre une for-
mation à l'institut des finances de
Koléa (Tipasa) avant d'être affectée
à l'ambassade d'Algérie au Gabon en
tant qu'attachée de chancellerie en
août 2014.
"La défunte est estimée par ses col-
lègues pour ses qualités morales et
humaines, tout comme elle est très
appréciée par sa hiérarchie pour
son dévouement et son abnégation
dans l'accomplissement des tâches
qui lui sont confiées", ajoute le MAE
dans son communiqué.

Décès d'une diplomate algérienne au Gabon 
dans un accident de la circulation

Ain Temouchent : l’association "Kafil El Yatim" 
offre 70 moutons à des enfants orphelins

Le caissier d'un 
fast-food héros d'une

belle histoire
Une jeune Américainea connu un suc-
cès fulgurant sur le web en postant la
photo d'une scène d’entraide sur son

mur Facebook.
Les réseaux sociaux sont avides d'his-

toire de solidarité et l'expérience de
Destiny, une Américaine de Chicago,

le prouve encore une fois. Selon
Buzzfeed, qui raconte l’histoire, le 16
septembre dernier, en rentrant du tra-
vail, la jeune femme décide de s'ar-
rêter dans un restaurant Mc Donald.
Le vieil homme demande de l’aide

A la caisse, devant elle, Destiny
repère une personne handicapée d'un
certain âge, dans un fauteuil roulant

qui semble demander de l'aide au
moment de payer.

"Personne d'entre nous ne comprenait
vraiment ce dont cet homme avait

besoin, et le caissier suggéra plusieurs
choses avant de comprendre que

l'homme demandait de l'aide pour
couper et manger son repas ! Pour

être honnête, je ne pensais pas que le
caissier allait l’aider, surtout en pleine

heure de pointe, dans une ville
comme Chicago… Mais à ma grande

surprise, il disparut, non pas pour
échapper à cette personne qui lui
demandait de l'aide, mais pour se

laver les mains et enfiler des gants !".

Interpellée pour avoir
appelé 600 fois les
secours en une nuit

Une quinquagénaire a été interpellée
mercredi matin à Toulouse pour avoir
appelé les services d'urgence plus de

600 fois en une seule nuit, a-t-on
appris de source policière.

La femme de 54 ans, qui semble souf-
frir de troubles psychologiques, a

composé 400 fois le 115, 200 fois le
15, 18 fois le 18 et 8 fois les services

de police, a-t-on précisé de même
source. Cette "nuit blanche" dans les
services d'urgence toulousains inter-
vient alors même que fait débat la
mise en place d'un numéro unique
pour tous les secours en France.

La quinquagénaire, dont les motiva-
tions n'ont pour l'heure pas été

expliquées, a été interpellée à 05H20,
après que deux heures plus tôt un feu
de journaux avait été allumé dans son
immeuble Réunis en congrès national
à Agen jusqu'à samedi, les pompiers
vont proposer l'abandon du 18 et la
mise en place d'un numéro unique

pour tous les secours - le 112 -,
numéro d'appel d'urgence européen, à

l'instar du 911 aux Etats-Unis.

«Ce ne sont pas quelques amendements de la procédure pénale qui vont rendre la
justice indépendante» La justice n’est ni autonome ni indépendante. Alors ce ne
sont pas quelques amendements de la procédure pénale qui vont la rendre
autonome. Il faut apporter des réformes en profondeur. Avant d’y parvenir, il faut
d’abord une volonté politique. La question qui se pose est la suivante : le pouvoir
politique veut-il vraiment d’une justice autonome ?
Je pense que la révision de la Constitution dans la situation actuelle, ce serait une
perte de temps et une façon de détourner l’opinion publique nationale des vrais
débats, économiques et sociaux, face à la chute du prix du pétrole.

Mokrane Ait Larbi



PAR KAMAL HAMED 

I l vient en effet de s’illustrer une fois
de plus sur ce  plan.  Nicolas Sarkozy,
qui préside aux destinées du parti Les
Républicains (ex-UMP) a ouverte-

ment affiché son penchant pour la révision
des accords d’Evian. «Parce que  1962 ,
c’était il y’a  longtemps» a répondu
Nicolas Sarkozy à une question qui lui a
été posée lors d’un diner partagé  avec de
jeunes entrepreneurs français   Ces propos,
rapportés par l’hebdomadaire Le Point,
indiquent clairement que l’ancien prési-
dent français veut revoir les termes de ces
accords qui lient les deux pays depuis 1962
.Ces accords,  négociés avec le gouverne-
ment français par le gouvernement provi-
soire de la République algérienne (GPRA)
ont permis de déboucher sur le cessez-le-
feu  le 19 mars de la même année et
l’indépendance de l’Algérie quelques mois
après, mais  ont aussi et surtout accordé
des facilités et des privilèges  aux ressortis-
sants algériens établis en  France.  Et c’est
par rapport  à ce dernier volet que l’ancien
chef d’État français veut introduire des
modifications  aux accords d’Evian.    En
vérité,   ce n’est  pas la première fois que
Sarkozy, qui a été  président de 2007 à
2012 et qui ambitionne de revenir au Palais

de l’Elysée lors des élections présiden-
tielles de 2017, affiche sa volonté de révis-
er les accords d’Evian puisque beaucoup
de ses proches collaborateurs ont laissé
entendre qu’il souhaitait revoir les titres de
séjour destinés aux ressortissants algériens
établis en France. Sarkozy prouve une fois
encore  qu’il ne porte pas l’Algérie dans
son cœur et il n’y a qu’a se rappeler de la
difficulté de la relation entre les deux pays

durant son mandat pour s’en convaincre.
De 2007 à 2012 les relations  entre la
France et l’Algérie n’ont jamais été au
beau fixe même si le président français a
effectué une visite d’Etat au mois de
décembre de 2007.  Il y a juste quelques
mois, Nicolas Sarkozy a provoqué
l’Algérie en tenant des propos malveil-
lants. Lors d’une visite en Tunisie, au mois
de juillet dernier Sarkozy a tenu des propos

très critiques sur l’Algérie. “L’Algérie,
qu’en sera-t-il dans l’avenir ? De son
développement, de sa situation ? C’est un
sujet qui, me semble-t-il, doit être traité
dans l’Union de la Méditerranée” a-t-il
notamment déclaré en précisant aussi que
les « malheurs » de la Tunisie   provenait
de sa situation géographique  puisque elle
est située entre la Libye et l’Algérie.
C’était suffisant pour provoquer un vérita-
ble tollé en Algérie où les partis politiques
et les organisations de la société civile ont
dénoncé ces propos. Des propos qui ont
suscité aussi la réaction du gouvernement
par le biais du ministre des Affaires
étrangères. Le ministre d’Etat, ministre des
Affaires étrangères et la Coopération inter-
nationale, Ramtane Lamamra, a en effet
indiqué, à partir de la capitale française où
il était en visite que la déclaration de
Nicolas Sarkozy a propos de l’Algérie «
est malvenue ». Le comble c’est que
Sarkozy a minimisé ses propos poursuiv-
ant sa fuite en avant. « J’ai été surpris car
rien dans mes propos ne se voulait critique
à l’endroit de quiconque, certainement pas
de l’Algérie pour laquelle j’ai, chacun le
sait, une profonde amitié » dira-t-il  sans
convaincre personne  en  Algérie.

K. H. 
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LES MESURES D’AUSTÉRITÉ RECONDUITES

Ce que les Algériens doivent savoir
PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L es mesures que compte prendre le
gouvernement vont dans la direc-
tion de plus d’austérité. Des instruc-
tions font état de limitation des

dépenses des entreprises publiques et du
rationnement des frais et charges adminis-
tratives.  Parmi les mesures, il y a celle du
rationnement du carburant pour les parcs
roulants dans le secteur public. Il sera exigé
des bons pour chaque sortie de véhicules et
les déplacements des responsables seront
limités sauf exception. Il a été demandé
aux entreprises du secteur public ainsi
qu’aux administrations de réduire les
dépenses sur les carburants, les séminaires
et autres manifestations qui n’ont pas un
grand intérêt public. Pour le carburant,
l’Etat compte généraliser l’utilisation de la
formule Sirghaz aux véhicules appartenant
au secteur public. Il sera précédé à des
coupes budgétaires pour ce qui est des
dépenses générales et les frais administrat-
ifs dans le but de « rationaliser » les budg-

ets. Il sera donc interdit pour les adminis-
trations et institutions publiques de faire
des commandes de véhicules de services
auprès des concessionnaires afin de garder
le parc roulant intact. Les dépenses pour les
missions à l’étranger seront limitées et
chaque responsable est tenu de signaler
auprès de sa hiérarchie des motifs valables
pour déplacement hors frontières. Les sub-
ventions pour certaines institutions
publiques seront supprimées dès l’entrée
de l’année prochaine. Hormis les secteurs
de la santé et de l’éducation, tous les autres
secteurs sont concernés par « l’austérité
budgétaire ». Mais des voix s’élèvent aussi
parmi les citoyens et experts économistes
pour appeler à « réduire le train de vie de
l’Etat ». Comme cela se confirme ailleurs,
il aurait été souhaitable que les hauts
responsables de l’Etat commencent à appli-
quer les mesures d’austérité pour eux-
mêmes. Par ailleurs, pour ne pas trop
égratigner les réserves de change, le
recours au fond de régulation des recettes
sera automatique pour les prélèvements de

certaines dépenses nécessaires de fonction-
nement. On parle même d’audits qui seront
actionnés dès le début de l’année pour
situer au mieux les indices de dépenses et
le niveau de gabegie dans une conjoncture
difficile. Sauf le lait et le pain, aucune sub-
vention ne sera tolérée aux dépens de cer-
tains secteurs malades de la dépense exces-
sive. Les Algériens qui doivent dès main-
tenant se préparer à resserrer leurs salaires
n’auront pas la chance d’obtenir des
faveurs d’augmentations ou de revalorisa-
tion comme cela fut précédemment. Les
équilibres financiers étant fragiles, le
recours à l’augmentation des taxes sera jus-
tifié même si une source au gouvernement
évoque la question à titre transitoire. Aussi,
mentionne-t-on la nécessité de mettre un
terme aux importations de luxe et autres
produits «exotiques» qui verront leur TVA
augmenter à 17%. Par contre, les produits
fabriqués localement auront moins de taxes
et on pense même à réduire certaines
charges pour les entreprises algériennes qui
font du chiffre. Le foncier ne sera accordé

qu’aux projets valables qui prévoient l’ab-
sorption du chômage et la rentabilité pour
l’économie nationale. Autrement dit, les
activités commerciales de bien et services
seront contrôlées et ne bénéficieront d’au-
cun avantage ou faveur. Toute entreprise
qui crée plus d’emplois sera favorisée et
ses impôts peuvent être réduits de moitié.
C’est en tout cas ce que laisse entendre le
gouvernement dans son approche de
favoriser la production locale quelque soit
le secteur.

F. A.  

RIEN NE PERMET D’AVANCER QUE C’EST ANES 

Le corps sans vie d’un enfant retrouvé
dans une forêt 

L e cadavre d’un petit garçon a été
retrouvé, dans l’après-midi de ven-
dredi dans une forêt située à 7 km
l’est de la ville d’El Eulma (Sétif),

au lieu-dit Djermane, a annoncé la
Protection civile.
Le sous-lieutenant Hadj Admini, de l’u-
nité de Protection civile d’El Eulma, a
précisé que c’est un berger qui a donné
l’alerte après avoir découvert le corps
sans vie d'un enfant.
La petite dépouille devait être acheminée

dans la matinée de samedi au centre hos-
pitalo-universitaire (CHU) aux fins d’au-
topsie, a indiqué une source médicale à
l’APS. Cette découverte n’a pas manqué
de diriger toutes les pensées vers le petit
Anes Berdjem, le petit garçon de 5 ans
habitant la wilaya voisine de Mila et qui
n’a donné aucun signe de vie depuis plus
de 10 jours. 
La population de Mila et de Chelghoum-
Laïd (lieu de résidence des parents
d’Anes) et, surtout, les parents de l’enfant,

vivent dans l’angoisse en attendant l’iden-
tification du corps retrouvé en état de
décomposition et les résultats de l’analyse
ADN. Rappelons que les services de sécu-
rité, aidés par la population de la wilaya
de Mila, mènent d’intenses recherches
pour retrouver le garçonnet de 5 ans dis-
paru mardi 15 septembre dernier.
Pour l’heure, a-t-on tenu à souligner au
CHU de Sétif, rien ne permet d’avancer
que le corps retrouvé à Djermane est celui
d’Anes Berdjem. R . N. 

Nicolas Sarkozy

IL VEUT RÉVISER LES ACCORDS D’EVIAN

La nouvelle provocation de Sarkozy
Décidément l’ancien président français, Nicolas Sarkozy, tient toujours à évoquer l’Algérie en des termes peu amènes  qui

soulèvent souvent la polémique et suscitent l’incompréhension  du coté de la rive sud de la Méditerranée.

RÉTABLISSEMENT DE L'ORDRE
CONSTITUTIONNEL AU

BURKINA FASO

L'Algérie réitère
sa solidarité 

L'Algérie s'est félicitée du rétablisse-
ment de l'ordre constitutionnel au
Burkina Faso, réitérant sa solidarité
avec le peuple burkinabé et son sou-
tien au président et au gouvernement
de la transition.
"L'Algérie se félicite du rétablisse-
ment de l'ordre constitutionnel au
Burkina Faso et du recouvrement par
les autorités de la transition de la plé-
nitude des missions qui leur sont
assignées pour sortir le pays de la
crise dans la sérénité et avec l'adhé-
sion de l'ensemble des composantes
de la société burkinabée", indique le
ministère des Affaires étrangères
dans un communiqué. "L'Algérie, qui
a condamné dés la première heure le
coup d'Etat, se réjouit du désaveu
unanime opposé par la communauté
internationale à ses auteurs et réitère
sa solidarité avec le peuple burkinabé
et son soutien au président et au gou-
vernement de la transition", conclut le
MAE.  R. N. 



6e SALON INTERNATIONAL DE LA CONSTRUCTION D'ORAN

Participation d’une centaine
d'entreprises

PAR  RACIM NIDAL 

UU ne centaine d'entreprises algéri-
ennes et étrangères sont atten-
dues à la 6ème édition du Salon

international de la construction et de la
gestion urbaine (Oran Expo BTPH)
prévue en octobre prochain à Oran, a-t-
on appris auprès des organisateurs.
La nouvelle édition du Salon "Oran
Expo BTPH" se tiendra du 12 au 15
octobre au Centre des Conventions
Mohamed Benahmed (CCO) avec la
participation confirmée d'une centaine
d'entreprises algériennes et de différents
pays, dont l'Espagne, la France et l'Italie,
a précisé   le chargé de la communica-
tion pour cet événement, Tarek
Messaoudène. L’objectif de cette mani-
festation économique est de "mettre en
exergue les programmes de développe-
ment initiés par l'Etat dans le domaine

de la construction, lesquels englobent
aussi la réalisation des infrastructures
de base et la mise à niveau des entre-
prises industrielles", a-t-il expliqué. Le
Salon permettra encore, selon la même
source, de "mieux faire connaître le
potentiel industriel des différents
secteurs du BTPH en Algérie, tout en
offrant de multiples opportunités pour la
promotion des échanges et des relations
d’affaires à l'international". Quelque
7.000 visiteurs professionnels sont
escomptés à cette nouvelle édition
organisée par la société "GMR Events
Algeria" en partenariat avec plusieurs
organismes à l’instar de l’Agence
nationale de développement de l’in-
vestissement (ANDI, Algérie) et la
Chambre de commerce et d’industrie
Marseille Provence (CCIMP, France).

R. N. 
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PAR RANIA NAILI 

II nitiée en coordination avec le labo-
ratoire de valorisation des
ressources végétale et sécurité des

aliments de cette institution universi-
taire, cette rencontre vise à mettre l’ac-
cent sur l’importance, la sensibilisation
et la compréhension des enjeux des bio-
ressources et à développer des solutions
aux différentes problématiques qu’elles
présentent, a-t-on précisé.
Elle se propose également de faire le
point sur les innovations tech-

nologiques et l’avancement des travaux
de recherche dans le domaine de la
biologie et servira de cadre de concerta-
tion et de débat entre universitaires
chercheurs, industriels et collectivités

locales, impliqués dans la gestion des
dites ressources et sécurité des ali-
ments, selon les organisateurs.
Il s’agit aussi parmi les objectifs
assignés à cette première rencontre

internationale sur la bio-ressource et la
sécurité des aliments, d’établir et ren-
forcer un partenariat entre les différents
participants et institutions publiques et
privées concernées, d’offrir aux jeunes
chercheurs et doctorants un espace sci-
entifique pour élargir leurs horizons et
la possibilité de présenter leurs résul-
tats de recherches, ainsi que de réunir
les universitaires, les chercheurs et les
industriels spécialistes ou intéressés par
la biologie en tant que moteur de la
recherche pharmaceutique, a-t-on
ajouté. La contribution au développe-
ment d'une recherche adaptée aux
besoins socio-économiques du pays et
de la région du Sud-ouest est aussi
recherche à travers cette rencontre sci-
entifique dont les participants débat-
tront de thématiques liées aux sub-
stances bioactives, aux aliments et
sécurité alimentaire, à la biodiversité
des écosystèmes en zones arides ainsi
qu’à l’eau et les procédés de son traite-
ment, a-t-on fait savoir. 

R. N.

DU 6 AU 8 DÉCEMBRE PROCHAIN

Rencontre internationale sur la bio-ressource
et la sécurité des aliments

LL e programme de permanence arrêté
pour les deux jours de l'Aïd El Adha
a été assuré par 99,46% des com-

merçants réquisitionnés sur l'ensemble
des wilayas du pays, a annoncé le min-
istère du Commerce. Le taux de suivi a
atteint 99,28% durant le premier jour de
l'Aïd El Adha contre 99,64% pour le
deuxième jour, selon les précisions com-
muniquées par le directeur général de la
Régulation et de l'organisation au min-
istère, Abdelaziz Ait Abderrahmane. Sur
les 32.689 commerçants mobilisés pour
assurer l'approvisionnement des citoyens
en produits de base durant les deux jours
de l'Aïd El Adha, seuls 177 commerçants
n'ont pas suivi ce programme de perma-
nence, a-t-il indiqué. Par répartition
régionale, la permanence a été respectée à
99,85% dans la région de Bechar, à
99,82% dans la région de Ouargla, à
99,80% dans la région d'Alger et à
99,77% dans la région de Saida. Dans les
régions de Sétif et d'Annaba, la perma-

nence a été assurée par 99,55% des com-
merces mobilisés. Le taux de suivi de
cette permanence a atteint 99,53% et
99,52% dans les régions de Batna et de
Blida respectivement. Dans l'Oranie, 99%
des 3.766 commerçants mobilisés ont
respecté la permanence qui est devenue
obligatoire durant les fêtes nationales et
religieuses depuis 2013.
Le nombre des commerçants réquisition-
nés représente environ 30% des com-
merces exerçant dans les secteurs d'activ-
ité ayant un rapport avec la production ou
la commercialisation de produits de base
au niveau de chaque commune.
Pour ces deux jours de l'Aïd, 4.976
boulangers, 20.148 commerçants activant
dans l'alimentation générale et les fruits et
légumes, 7.155 opérateurs dans des activ-
ités diverses et de 410 unités de produc-
tion dont 179 laiteries, 259 minoteries et
32 unités d'eau minérale ont été mobilisés
pour la permanence.

R. N.

D’APRÈS LE MINISTRE  DU COMMERCE 

La permanence de Aïd El Adha
respectée à plus de 99%

EN TROIS JOURS 

La Protection civile effectue 5566 interventions
GRAVE ACCIDENT DE LA ROUTE

À M’SILA
Quatre morts
et un blessé 

Quatre personnes ont péri et une
autre a été  grièvement blessée dans
un accident de la circulation survenu
vendredi après-midi sur la route
nationale (RN) n° 60 (M’sila-
Hammam Dhalaâ), a annoncé  la
Protection civile. Les 4 victimes n’ont
pas survécu à la violence d’une colli-
sion frontale entre deux véhicules de
tourisme, à hauteur du lieu-dit
Lougmane, tandis que la personne
blessée se trouve sous soins intensifs
à l’hôpital Zahraoui de M’sila, selon
la même source.  
Une enquête a été ouverte par la
Gendarmerie nationale pour détermi-
ner les circonstances exactes de cet
accident.

LL es unités de la Protection civile ont
effectué 5566 interventions, suite à
des appels de secours, relatifs à des

accidents de la circulation, accidents
domestique, évacuation sanitaire extinc-
tion d’incendies, dispositif de sécurité …
etc.
Plusieurs accidents de la circulation ont
été enregistrés durant cette période dont
20 mortels ayant causé le décès de 22 per-
sonnes sur les lieux d’accidents et 47
autres blessées, traitées par nos secours,
puis évacuées vers les structures hospital-
ières. Le bilan le plus lourd à été enreg-
istrés au niveau de la wilaya de Khenchela

avec 04 personnes décédées et 04 autres
blessées suite a une collision entre un
véhicule léger et un camion , survenue sur
RN°32 au lieu dit Chelaghmia commune
d’el Mahmel .
Pour la journée de la veille de l’Aid el-
Adha avec 06 accidents de la circulation
ayant causé le décès a 10 personnes et 14
autres blessées
Pour le premier jour de l’Aid el- Adha
avec 06 accidents de la circulation ayant
causé le décès a 03 personnes et 27 autres
blessées.
Pour le deuxième jour de l’Aid el- Adha
avec 08 accidents de la circulation ayant

causé le décès a 09 personnes et 06  autres
blessées.

Par ailleurs les secours de la Protection
civile sont intervenus pour l’extinction de
06 incendies urbains, industriels et divers
au niveau des wilayas d’Alger,
Boumerdes , Annaba , Sidi Bel Abbes ,
Tizi Ouzou et Mostaganem , ces incendies
ont causé 03 personnes blessées au niveau
de la wilaya de Boumerdes, suite à un
incendie qui s’est déclaré au niveau d’une
chambre d’habitation sise a la cité Sidi
Aissa commune de Boudouaou , les vic-
times ont été traitées  sur place puis trans-
férées vers l’hôpital local.

Developper des solutions aux différentes problématiques

Une rencontre internationale
sur les bio-ressources et la
sécurité des aliments sera
organisée du 6 au 8 décembre
prochain à Bechar, avec la
participation d’une centaine
de chercheurs, nationaux et
étrangers, a annoncé le
rectorat de l’université Tahri
Mohamed (organisatrice).



PAR INES AMROUDE

L ' Arabie saoudite, pointée du
doigt après la bousculade qui a
fait au moins 717 morts et 863
blessés près de La Mecque, a

tenté de se dédouaner vendredi en expli-
quant que le drame avait été en partie
provoqué par l'absence de respect des con-
signes de sécurité par les pèlerins, suscitant
l'indignation de Téhéran.
Au total, 131 ressortissants iraniens ont

trouvé la mort dans la bousculade de jeudi,
incitant de nombreux responsables à
Téhéran à mettre en cause l'attitude de
l'Arabie saoudite qu'ils jugent incapable
d'organiser le pèlerinage, plus grand
rassemblement annuel de la planète.
Dans un communiqué, le ministre saoudien
de la Santé, Khalid al Falih, a annoncé
qu'une enquête serait rapidement menée et
que le bilan humain définitif serait établi au
plus vite. Mais il évoque aussi le rôle joué
par les pèlerins dans la catastrophe.
"L'enquête sur la bousculade qui s'est pro-
duite aujourd'hui à Mina, qui est peut-être
liée au fait que certains pèlerins se sont
déplacés sans suivre les recommandations
des autorités compétentes, sera rapide et
rendue publique comme cela a été le cas
lors de précédents incidents", dit-il.
La question de la sécurité au cours du
pèlerinage annuel, le hadj, est une question
particulièrement sensible en Arabie saou-
dite où la dynastie des Saoud se présente
comme le gardien de l'islam orthodoxe et
des Lieux saints de La Mecque et de
Médine.Avec le choc provoqué par la dif-
fusion rapide de clichés montrant des
amoncellements de corps et des pèlerins à

la recherche de proches ou de compatri-
otes, la recherche des responsabilités est
devenue d'autant plus urgente et elle pour-
rait avoir des répercussions politiques.
"Il y avait des tas de corps, peut-être sur
trois couches", a dit un témoin qui s'expri-
mait sous le sceau de l'anonymat.
"Certaines personnes encore en vie étaient
coincées sous la pile et tentaient de s'en
extraire, en vain, parce que les forces leurs
manquaient et ils retombaient, morts." "Je
me suis senti impuissant. Je les ai vus
mourir sous mes yeux."

Incapacité et incompétence

Ce drame corse encore plus la crise entre
l'Iran et l'Arabie saoudite. Les Iraniens sont
les seuls à se montrer fermes contre la
monarchie saoudienne, les autres pays
musulmans, eux, parlent de fatalité. A New
York pour participer à l'Assemblée
générale des Nations unies, le président
iranien, Hassan Rohani, a tenu des propos
qui faisaient échos à ceux du guide
suprême de la Révolution, l'ayatollah Ali
Khameneï, qui a mis en cause la respons-
abilité de l'Arabie saoudite.
"Je demande au gouvernement saoudien
d'assumer la responsabilité de cette catas-
trophe et de remplir ses devoirs juridiques
et islamiques à cette fin", a-t-il dit dans un
communiqué publié par l'agence de presse
officielle Irna. S'exprimant devant des jour-
nalistes, il a ensuite déclaré que la tragédie
aurait pu être évitée si les Saoudiens
n'avaient pas envoyé leurs soldats les plus
aguerris se battre au Yémen contre les
Houthis, un mouvement chiite soutenu par
Téhéran.

Dans la capitale iranienne, des manifes-
tants ont défilé après la prière du vendredi,
scandant des slogans hostiles à l'Arabie
saoudite. Selon un député iranien, l'Arabie
saoudite n'est pas capable d'organiser le
hadj. "La bousculade mortelle s'est pro-
duite après la fermeture par les autorités
saoudiennes de deux voies d'accès au site
rituel", a assuré Alaeddin Boroujerdi, qui
dirige la commission parlementaire
chargée des Affaires étrangères et de la
sécurité nationale, cité par l'agence Fars.
Des survivants iraniens ont qualifié de
"trop faible et trop tardive la réaction des
autorités saoudiennes" selon la chaîne de

télévision publique Press TV. Les
sauveteurs seraient arrivés sur les lieux du
drame deux heures après la bousculade et
auraient commencé par récupérer les
cadavres au lieu de porter secours aux
blessés.
Cette version est contestée par les autorités
saoudiennes. Un porte-parole du ministère
de l'Intérieur cité par des médias saoudiens
a déclaré vendredi que la réaction des
forces de sécurité avait été prompte et
qu'elles étaient immédiatement venues en
aide aux blessés.

I.A. / Agence 

PAR FAYÇAL ABDELGHANI 

S elon une étude réalisée par des
experts économistes algériens,
les entreprises publiques et
administrations perdent des mil-

liers d’heures de travail. Evaluée par
année, les statistiques démontrent que le
secteur public perd près de 137.000
heures soit par non respect des horaires ou
absentéisme qui sont les phénomènes les
plus courants. Une autre estimation fait
que 30% du travail est réalisé au moins
durant l’année, induisant ainsi une perte
inestimable du chiffre d’affaires des entre-
prises publiques et une  répercussion
négative sur les recettes que doivent pro-
curer les administrationspubliques.
L’aménagement des horaires fixes dans la
fonction publique favorise certaines situa-
tions où des fonctionnaires ne font qu’un
acte de présence dans leurs lieux de travail
et trouvent toutes les ruses pour quitter
leurs bureaux avant l’heure de sortie. En
moyenne, les tâches dans la fonction
publique durent 6 heures alors que les
horaires stipulent que les fonctionnaires
sont tenus d’assurer leurs heures en fonc-
tion des postes et des procédures fixant
leurs prérogatives. Tous les coups sont
permis pour rendre l’administration en

panne. Certaines institutions publiques
fonctionnent au ralenti et les fêtes
nationales ou religieuses sont utilisées
comme prétexte pour ajourner ou reporter
les dossiers, requêtes et réclamations des
citoyens aux calendes grecques. Les for-

mules telles que « revenez plus tard » ou
« c’est reporté après l’Aïd » ou bien « ce
n’est pas aujourd’hui mais dans un mois »
sont récurrentes dans les administrations
qui ne facilitent pas la tâche aux citoyens.
Dans les bureaux de poste, des impôts, les

APC et daïras, c’est constamment la croix
et la bannière pour obtenir un document
ou introduire une requête. Dans certains
endroits, des témoins affirment que des
administrations ferment avant l’heure
juste une heure avant  l’horaire fixé. Une
situation qui favorise pour autant un
cumul de dossiers et une anarchie dans les
services administratifs supposés être dis-
ciplinés et veillant au grain pour la bonne
marche de ces institutions. Dans les cen-
tres de santé, le pire peut arriver si un
citoyen se pointe à 13 heures pour une
consultation ou un soin médical.
Généralement un seul médecin est opéra-
tionnel dans les polycliniques avec beau-
coup de malades qui attendent des heures
pour être reçus. Et gare à celui qui rous-
pète car il est reconduit illico presto par
des agents de sécurité qui ne refusent
toute remontrance.  A quoi servent les reg-
istres de doléances qui sont mis à la dispo-
sition des citoyens ?  Et pourquoi les sanc-
tions ne sont pas fermes à l’endroit des
récalcitrants ? Des questions qui ne sem-
blent déranger aucunement l’état de fait et
la complaisance des hauts responsables
d’un secteur qui continue d’engranger
avantages et  bénéfices sans fournir la
contrepartie.  F.A. 
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ABSENTÉISME ET HEURES PERDUES AU TRAVAIL

Une véritable gangrène 
de l’administration

Des milliers d’heures sont perdues au travail. Le phénomène devient inquiétant au point où toutes les astuces sont utilisées pour
travailler moins et s’absenter plus.

DRAME À LA MECQUE 

Ryad blâme les pèlerins, l'Iran s'indigne

3 nouveaux décès algériens 
enregistrés

Trois (3) nouveaux décès algériens ont été enregistrés lors de la bousculade surv-
enue jeudi à Mina (Mecque), portant ainsi le nombre de morts algériens à sept (7), a
indique hier un communiqué du ministère des Affaires étrangères.
Il s'agit de Ouled Abdelkader Lakhdar, Chena Afrou Kada (originaire de la wilaya
de Tamanrasset) et de Mourad Rebiha épouse Boudjlis (originaire de la wilaya de
Sétif), précise la même source. Ces nouvelles victimes s'ajoutent aux quatre (4)
décès annoncés vendredi à 21h00, ajoute le MAE. Une première liste de douze
blessés, dont trois non encore identifiés formellement, fait ressortir les noms de
Amara Benahmed (originaire de la wilaya de Naama), Cherchali Hamiti (âgé de 48
ans), Haidoun Mohamed Cherif (62 ans - Tizi Ouzou), Dib Saida (membre équipe
médicale), Si Ammar Abdelmadjid, Rezki Ahmed (originaire de la wilaya de
Naama), Ziad Hocine, Rezig Brahim et Lakhdar Smail, relève le communiqué.
Les équipes sur place continuent leurs efforts pour localiser et identifier l'ensemble
des victimes algériennes, rassure le MAE. "La cellule de crise installée au ministère
des Affaires étrangères en coordination avec celle du ministère des Affaires
religieuses et des Waqfs continue de suivre l'évolution de la situation de nos pèlerins
aux Lieux Saints, en liaison permanente avec le consul général à Djeddah, l'équipe
médicale et l'ensemble des structures de la Baatha", conclut le ministère.  

Une stricte discipline doit être réinstaurée
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PAR: IDIR AMMOUR

LL es Algériens ont célèbré, à l'instar de tous les
musulmans à travers le monde, la fête de l'Aïd El-
Adha, en procédant au rituel sacrifice du mouton,

dans une ambiance de piété, de joie et de communion. 
Ainsi, tôt le matin, les fidèles se sont rendus, par petites
processions, aux mosquées pour accomplir la prière de
l'Aid, à l'issue de laquelle grands et petits, toutes caté-
gories sociales confondues, se sont donnés l'accolade
en signe d'amour du musulman pour son prochain. A
travers le territoire national, c'est la meme atmosphère,
les mosquées arrivaient difficilement à contenir la
masse des fidèles. 
Le devoir religieux aussitôt accompli, les citoyens ont
regagné leurs foyers pour se consacrer au sacrifice du
mouton, un sacrifice accompli par les ménages qui
n'ont pas hésité à engager leurs économies ou à obérer
leur budget, souvent sous la pression sociale et plus
particulièrement celle des enfants. L'heure du sacrifice
est arrivée. 
On constate plusieurs groupuscules d'hommes qui
etaient en train de dépecer des moutons, se donnant
mutuellement un coup de main. Cette fête de la solidar-

ité et du pardon est également celle des enfants, qui
vêtus de leurs habits neufs, accompagnent leurs parents
dans leurs visites aux autres membres de la famille,
voisins et amis après le rituel du sacrifice du mouton.
Les visites aux chers disparus dans les cimetières ainsi
que les nombreuses actions d'entraide et de bienfai-
sance en direction des nécessiteux constituent les
autres aspects de cette fête. 
Cette fête, a ete également une occasion d'échanger les
vœux et les visites familiales, conformément aux pré-
ceptes de l'Islam et à la portée significative de cette fête
religieuse. 
La célébration de cette fête religieuse coïncide avec
l'accomplissement du cinquième pilier de l'Islam : le
Hadj. A Minan (la Mecque), les pèlerins devront s'ac-
quitter du tawaf el-Ifadha et du Saây après avoir lapidé
Satan. 
Dans l'après-midi, les visites familiales prennent le
relais, prouvant une nouvelle fois que l'Aïd, c'est aussi
la joie de retrouvailles et une belle opportunité pour
enterrer, si elles existent malgré tout, toutes les ran-
cunes.  Pour le deuxième jour, de nombreuses familles
ont pris l'habitude de faire des barbecues. 

Pour permettre aux citoyens de célébrer cette fête dans
les meilleures conditions possibles, les dispositions
nécessaires ont été prises pour assurer la continuité du
service public durant les deux jours de l'Aïd. 
C'est le cas notamment du ministère du Commerce qui
a appelé les commerçants à contribuer au climat de joie
et de bonheur que symbolise la fête de l'Aïd et à mettre
en valeur la dimension de service public dans la presta-
tion de services offerts aux citoyens. 
Sur le plan sanitaire, le ministère de la Santé a recom-
mandé aux citoyens d'observer certaines règles de pré-
caution lors de la cérémonie de sacrifice du mouton,
afin d'éviter la propagation du kyste hydatique. 
Dans la wilaya d'Alger, par exemple, des équipes de
vétérinaires ont ete mobilisées le jour de l'Aïd pour le
contrôle des moutons au niveau des abattoirs et à tra-
vers les quartiers, afin de préserver la santé des
citoyens. L'entreprise de collecte des ordures
ménagères de la wilaya d'Alger (Netcom) a, pour sa
part, pris toutes les dispositions nécessaires pour que
les opérations de nettoiement et de collectes d'ordures
ménagères, se déroulent dans de meilleures conditions. 

I.A. 

PAR ROSA CHAOUI 

"" Nous nous sentons délaissés, nous les
enfants de ceux qui ont tenu tête à la
plus grande puissance coloniale du

20ème siècle comme en témoigne à ce
jour la localité de Darmoun (extrême Sud
de la commune), transformée en camp de
concentration, et le site de la bataille de
T’baboucht où l’ennemi avait laissé 900
de ses soldats quelques semaines seule-
ment après le déclenchement de la
Révolution", ajoute cet habitant de Kimel.
Mohamed Remadia fait part du "rêve" de
tous les habitants de cette région montag-
neuse, celui "d’accéder aux conditions
élémentaires pour une vie digne", même
si, souligne-t-il, "l'Etat n’a pas lésiné sur
les projets, ni sur l’argent", mais la
responsabilité incombe, soutient-t-il
encore, à "l’indifférence de certains des
enfants même de la commune qui n’ont
rien fait pour donner de la vie aux douze
hameaux, presque tous enclavés, dont Ain
Taoulilet où furent tenues plusieurs réu-
nions de préparation de la guerre de
libération sous la direction de Mostefa
Benboulaïd, Hammam Chabora qui a
abrité le premier et le plus grand hôpital
de la Révolution, Salat qui compte 6.000
pommiers et Djenine, Ghaskil, Bordj,
Labaâl, Bouder, Ouastia, Ouartal, Sidi
Fathallah, Darmoun et le chef-lieu de la
commune".

Elus absents, projets
mal exécutés

Les habitants de la commune imputent
aux élus la défaillance dans la concrétisa-
tion des projets de développement

accordés à cette commune située au cœur
du massif de l’Aurès.
"Il y a négligence avérée dans la gestion
des affaires de la commune du fait de
l’absence continue de la majorité des
élus", affirment le jeune Lahcène Maâraf
et autres habitants du village de Sidi-Ali
au cours d’un débat franc et débridé avec
le wali de Batna, Mohamed Salamani,
dont la tournée d’inspection à Kimel et à
T’kout ne prit fin qu'en début de soirée.
Les jeunes en colère soutiennent que cette
situation les oblige à quitter leurs terres
pour aller chercher pitance dans les villes
les plus proches, notamment Batna, tandis
que Mohamed Remadia affirme au pre-
mier responsable de la wilaya que "tous
les projets retenus pour la commune au
cours des cinq dernières années se trou-
vent à l’arrêt".
"Même les logements ruraux réalisés avec
le soutien de l’Etat ont été abandonnés",
soutient de son côté Hamid Derbali,
agriculteur, qui s’interroge en lançant à la
cantonnade : "À quoi pourrait bien servir
un toit dans un endroit où il n’existe ni
électricité, ni eau courante, ni gaz, ni
encore moins une route ou une école pour
les petits".
Très attentif aux préoccupations
exprimées et prenant bonne note, le wali
estime "anormal qu’il y ait autant de
retards dans l’exécution de projets dont
l’inscription remonte à 2011". Le chef de
l’exécutif local exige des élus locaux
qu’ils "concrétisent les opérations pro-
grammées et engagent des concertations
avec les habitants pour fixer les priorités

du développement de la commune".

La dynamique de développe-
ment paralysée

Le président de l’Assemblée populaire
communale (APC) de Kimel, Mohamed
Nouioua, tente de justifier, dans ses
réponses au wali, les retard dans l’exécu-
tion des projets de développement par les
"différends et les blocages vécus par
l’APC jusqu’au mois de mars 2015".
Le désintérêt des entreprises pour les pro-
jets retenus pour la commune en raison de
son enclavement et le relief difficile de la
région entravent les efforts de relance
entrepris durant les derniers mois, affirme
le même édile avant de relever
qu’"aucune entreprise de réalisation
n’existe sur le territoire de la commune".
M. Nouioua met également l’accent sur la
présence de certains minerais sur le terri-
toire de la commune, notamment le gypse
et l’argile rouge qui pourraient constituer,
selon lui, un "filon salvateur". Une remar-
que qui fait réagir un cadre fraichement
désigné dans la wilaya de Batna :
"Toujours cette désastreuse propension à
attendre les dons de Dieu au lieu de
compter sur la valeur du travail et de se
retrousser les manches !".
Le wali, après avoir longuement écouté
les préoccupations exposées par les
citoyens relatives, notamment, à l’absence
de routes, au déficit en éclairage public et
en eau courante et au manque d’établisse-
ments scolaires, a promis de "tout faire
pour relancer le développement de la
commune et y attirer des investisseurs en

vue de rattraper les déficits accusés". Il
avertit également que les mesures prévues
par la loi seront appliquées dans toute leur
rigueur en cas de nouveau blocage au sein
de l’assemblée communale élue.

Kimel, la plus vaste commune
de Batna aspire

à des lendemains meilleurs

Kimel, avec une superficie de 554,9 km2,
est la plus vaste commune de la wilaya de
Batna. Elle abrite une imposante forêt de
12.500 hectares, célèbre pour ses gazelles
et ses très vieux pins d’Alep.
Une route "carrossable" pour relier la
commune de Kimel à l’agglomération de
Tkout, qui est le chef-lieu de la daïra,
vient en tête des préoccupations des habi-
tants qui déplorent l’enclavement de leur
commune montagneuse distante de 150
km de la ville de Batna. Selon Hamid
Derbali, l’agriculteur, les habitants de
Darmoun, par exemple, doivent eux par-
courir 300 km en passant par Zeribet El
Oued, Sidi-Attia et M’chounech, dans la
wilaya de Biskra, puis Ghassira et Tkout,
pour pouvoir rejoindre le village de Sidi-
Ali qui abrite le siège de la commune de
Kimel.
De plus, la route vers Kimel est éreintante
surtout à cause de la dégradation de la
chaussée. Il reste que lorsqu’on y
débouche au détour d’un virage, l’on est
impressionné par ce lieu resté interdit à
l’occupant pendant les sept années et
demi de la Révolution.

R. C. 

KIMEL (BATNA) 

De la lutte contre l’occupant
au combat pour la survie

AID  EL-ADHA

Ambiance de joie, de partage et de piété

Zone interdite d’accès à l’occupant français durant la Révolution, la région de Kimel (Batna) "lutte aujourd’hui
pour survivre". C'est par ces mots que Mohamed Remadia, 60 ans mais qui en parait beaucoup plus, a accueilli 

ll y a quelques jours le wali, en visite dans cette commune.



Le constructeur automobile
allemand Volkswagen est
devenu en l'espace de
quelques jours "géant aux
pieds d'argile", déstabilisé par
une affaire de logiciel anti-
pollution fraudeur placé sur
ses véhicules diesel, une
tricherie dont la facture
s'annonce incalculable.

L es spéculations sur l'impact de cet
incident d'ampleur mondiale vont
bon train qu'il s'agisse de l'inci-

dence financière ou du préjudice porté à
l'image l'entreprise immaculée jusque-
là. Volkswagen reconnaît ses torts et a
affirmé que 11 millions de ses voitures
dans le monde sont équipées du logiciel
de trucage découvert aux Etats-Unis
vendredi. La marque perdait dès lundi
près de 15 milliards d'euros de capitali-
sation boursière, partis en fumée à la
Bourse de Francfort, le titre ayant fini
en baisse de 17,14%, entraînant dans
son sillage les autres titres automobiles
et des équipementiers en Europe. "Le
dispositif en question était aussi présent
dans d'autres véhicules diesel du
groupe", selon un communiqué de
Volkswagen, maison-mère des marques
VW mais aussi Audi, Skoda, Seat ou
encore Porsche.
Le trucage réside dans une pièce élec-
tronique qui visait à contourner les tests
anti-pollution. Techniquement, il s'agit
d'un petit logiciel espion qui enclenchait
au moment des tests un mécanisme

interne de limitation des gaz polluants
permettant au véhicule de passer
l'épreuve sans encombre et de se voir
décerner un certificat de bonne conduite
écologique. Le reste du temps, la
voiture contrevenait aux normes envi-
ronnementales. La réputation d'un fleu-
ron de l'industrie allemande, aux liens
étroits avec la politique puisque l'Etat
régional de Basse-Saxe en est action-
naire à hauteur de 20%, se voit sérieuse-
ment ternie. Les clients pour leur part
s'indignent dans les allées du salon auto-
mobile de Francfort Karl-Heinz "Tout le
monde le fait sans doute, mais on n'at-
tendait pas ça de VW!". Le géant aux
douze marques "est la plus grande
entreprise allemande et jouit d'une
réputation sans faille. Personne n'au-
rait imaginé que Volkswagen puisse
mentir", ajoute-t-il, en craignant que les
doutes ne se propagent aux concurrents
Daimler et BMW, et aux équipementiers

Bosch et Continental. Une onde de choc
qui migre et ébranle l'industrie alle-
mande
Découvert aux Etats-Unis, les autorités
estiment à 482.000 véhicules de marque
Volkswagen et Audi, construits entre
2009 et 2015 et vendus localement, ont
été équipés d'un logiciel capable de
détecter automatiquement les tests de
mesure anti-pollution. En Asie, les
représentants de Volkswagen ont été
convoqués par le gouvernement sud-
coréen pour discuter des contrôles
antipollution sur les véhicules du
groupe, dans la foulée du scandale aux
Etats-Unis, a annoncé mardi le min-
istère sud-coréen de l'Environnement.
"Nous avons convoqué les représentants
et les ingénieurs de Volkswagen à une
réunion au ministère mercredi après-
midi", a déclaré Park Pan-Kyu,
directeur adjoint du ministère.
Le mastodonte allemand, récemment

couronné numéro un mondial des ventes
devant Toyota, s'expose non seulement
à des amendes pouvant atteindre 18 mil-
liards de dollars (16 milliards d'euros),
mais aussi aux coûts - des millions voire
des milliards de dollars- des rappels de
tous les véhicules concernés, et à de
possibles poursuites judiciaires de la
part des propriétaires.
Le géant allemand de l'automobile
Volkswagen a indiqué lundi qu'il cessait
jusqu'à nouvel ordre de commercialiser
les modèles diesel quatre cylindres de
ses marques VW et Audi aux Etats-
Unis, après la révélation de cette
tricherie. Les modèles diesel représen-
taient 23% du total des ventes de la mar-
que Volkswagen en août aux Etats-Unis.
Rien que de janvier à août, cette marque
a vendu près de 240.000 voitures sur ce
marché. Le mal est fait, même si le PDG
de Volkswagen Martin Winterkorn a
dit dimanche "regretter avoir déçu" ses
clients après la révélation de soupçons
de tricherie.
"Je regrette personnellement, et pro-
fondément, que nous ayons déçu la con-
fiance de nos clients et du public", a
déclaré le patron du constructeur alle-
mand au siège du groupe de Wolfsburg
(ouest), promettant de coopérer avec les
autorités américaines "pour établir les
faits rapidement et de façon transpar-
ente".
Cette tromperie pourrait se traduire par
de très lourdes conséquences sur la pre-
mière économie d'Europe dont l'em-
blème de la fiabilité et de la qualité sont
de notoriété mondiale menaçant la
croissance du pays où un emploi sur
sept dépend de l'industrie automobile.
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Volkswagen ébranlé par un scandale
de voitures truquées

PAR RIAD EL HADI

Un Conseil d'affaires algérien a été créé récemment à
Dubaï par la communauté d'affaires algérienne instal-
lée aux Emirats arabes unis, dans l'objectif de faire
émerger un climat d'affaires favorisant le développe-
ment des partenariats et l'accroissement des flux d'in-
vestissement entre l'Algérie et les Emirats.  Opérant
sous l'égide de la Chambre de commerce et d'industrie
de l'Emirat de Dubaï, cette association à caractère
économique, s'est assignée pour mission principale
"l'accompagnement des membres adhérents dans leur
démarches de prospections du marché et d'investisse-
ment, aussi bien en Algérie qu'aux Emirats", a indiqué
à l'APS son secrétaire général, Sid Ahmed
Benraouane. Focalisant ses actions de mise en relation
d'affaires sur les domaines de l'industrie pétrolière, la
construction, le commerce et les services, ce Conseil,
(Algerian Business Council, ABC), est ouvert à
"toutes les entreprises algériennes opérant aux
Emirats, ainsi qu'à toutes les entreprises Emiraties
activant en Algérie", a expliqué cet entrepreneur
algérien installé à Dubaï.  Il existe actuellement dans
l'Emirat de Dubaï environ 200 entreprises algériennes
dans divers secteurs comme les services, l'immobilier,
le commerce, le transport et la logistique L'ABC a été
agréé en mars 2015, alors que le lancement effectif de

ses activités a eu lieu en juin dernier. Selon M.
Benraouane, l'organisation des rencontres thématiques
permettant l'échange d'idées et d'informations entre
investisseurs et responsables de secteurs spécifiques
figure parmi les principales activités du conseil.
Objectif: soutenir les échanges commerciaux entre les
deux pays pour "permettre la formation de nouveaux
partenariats entre les entreprises algériennes et leurs
homologues émiraties".

Impliquer la diaspora algérienne dans 
le développement du pays

En effet, les échanges commerciaux entre les deux
pays restent timides. Durant les sept premiers mois de
2015, l'Algérie a importé quelques 178 millions de
dollars des Emirats, contre des exportations d'environ
4 millions de dollars, rappelle-t-on.  Les principaux
produits importés sont les produits alimentaires,
énergétiques, les lubrifiants, les demi-produits et les
biens d'équipements agricoles et industriels, tandis que
les exportations sont constituées principalement de
produits alimentaires. "Nous agissons également en
tant que centre de ressources pour orienter, connecter
et aider les investisseurs et les entreprises qui sont au
stade de l'exploration du marché", a-t-il soutenu.  M.
Benraouane a ajouté que l'ambition du Conseil est

"d'aider les porteurs de projets à identifier les oppor-
tunités d'affaires, et à les soutenir dans leur stratégie
de pénétration du marché aussi bien en Algérie et
qu'aux Emirats". L'ABC s'engage à aider les entrepris-
es algériennes intéressées par l'export ou l'investisse-
ment aux Emirats, ainsi qu'à promouvoir le produit
algérien dans ce pays souligne le représentant de
l'ABC, pour qui ce dernier servira d'"interface pour les
compétences algériennes résidentes aux Emirats pour
contribuer à l'effort de développement de l'Algérie".
Depuis son lancement, une vingtaine d'entreprises
émiraties, leaders dans les domaines du transport, de
l'industrie agro-alimentaire, des banques et des
finances, ainsi que les nouvelles technologies de l'in-
formation et la communication se sont rapprochés du
Conseil à la recherche d'opportunités d'investissement
et de partenariat en Algérie. C'est pourquoi, annonce
M. Benraouane, l'ABC prévoit l'organisation
prochaine à Dubaï, de séminaires portant sur plusieurs
thématiques pour tenter de "concrétiser d'éventuels
projets d'investissement". Ainsi, le Conseil a program-
mé une rencontre sur le transport et la logistique en
octobre prochain, un séminaire sur l'investissement
dans le pétrole et le gaz en novembre 2015, et un autre
sur le e-paiment en décembre.

RE

ALGÉRIE ET LES EMIRATS

Un Conseil d'affaires algérien à Dubaï pour booster 
les flux d'investissement et les Emirats
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TIZI-OUZOU, LIGNE DRAÂ EL MIZAN

Achèvement de la phase de l'étude

PAR BOUZIANE MEHDI

U
ne présentation de cette ligne,
faite en présence du ministre
des transports qui était, mi-
septembre, en visite de travail
dans la wilaya de Tizi-Ouzou,

précise que cette première phase de l’é-
tude qui porte sur le tracé de la voie ferrée
et réalisée par un groupement de bureaux
d’étude algériens, propose deux variantes
dont la première avec une longueur du rail
de 64 km, permettra de relier la future
gare de la ville de Draâ El Mizan, située
42 Km au sud-ouest de Tizi-Ouzou, au
port de Dellys, à 50 km au nord-est de
Boumerdes, en passant par Tizi-Gheniff et

Tadmait pour rejoindre la gare Bordj
Menail avant de bifurquer sur Baghlia
pour rallier le port de Dellys.

Pouvant atteindre une vitesse pour le
trafic majeur (de voyageurs) et 100 km/h
pour le transport de marchandises de 220
km/h, la seconde variante de cette ligne
prévoit un tracé d’une longueur de 52 Km
qui va relier Draa El Mizan au port de
Dellys en passant par Draa Ben Khedda et
Baghlia, a ajouté l'APS, annonçant qu'une
réunion qui regroupera les représentants
du Groupement de bureaux d’étude, de
l’Anesrif et les autorités locales, est
prévue prochainement au niveau de la
wilaya de Tizi-Ouzou afin d’étudier ces
deux variantes avec la perspective d’en

sélectionner une.
Important pour les wilayas de Tizi-

Ouzou et Boumerdès, qui sera ainsi relié
au port de Dellys, ce projet de rail répond
à l’objectif de "création d’un moyen de
transport rapide, confortable et propre,
puisqu’il s’agira de lignes électrifiées,
tout en offrant une deuxième alternative
de transport de marchandises, outre que
celui terrestre, entre ces deux wilaya".

En plus de l’amélioration des condi-
tions socio-économiques de la population
et à la promotion des terrains situés aux
alentours directs du rail, il contribuera
également au développement économique
de la région à travers notamment la créa-
tion de ports secs et de parcs logistiques.

Par ailleurs, l’étude d’extension de la
ligne ferroviaire Thénia/Tizi-Ouzou vers
la localité d’Azazga (32 km à l’est de Tizi-
Ouzou) à partir d’Oued Aïssi et en passant
par le nouveau pôle urbain de Tamda
(commune de Ouaguenoune), a été, par
ailleurs, lancée depuis une dizaine de
jours, selon l’Anesrif.

Pour recueillir les données qui lui per-
mettront ensuite de proposer des variantes
de tracé, un groupement de bureaux d’é-
tude algériens est déjà sur le terrain, a pré-
cisé l’ANESRIF, ajoutant que la première
ébauche de cette étude sera présentée a
Tizi-Ouzou en octobre prochain.

B. M.

BLIDA

Pollution de l'environnement et des oueds
De nombreuses communes de Blida

sont actuellement confrontées à la détéri-
oration de leur environnement, notam-
ment la pollution des oueds, où sont
déversées les eaux usées, la wilaya ne
possède pas de stations d'épuration.

Selon la direction locale de l’hy-
draulique, la wilaya compte une dizaine
d’oueds, où 106.066 M3 d’eaux usées
sont quotidiennement déversés.

Un volume qui reflète, si besoin est, le
grand risque de pollution auquel sont con-
frontées les populations résidant aux abor-
ds de ces cours d’eau, à l’exemple de celui
de Beni Aza traversant les localités de
Blida, Ouled Aiche et Beni Mered, sur une
distance de 30 km, ou encore de l’oued
Lekhel, oued Ftiss, oued El-Harrach, oued
Bouroumi et autres. Aussi, tout l’environ-
nement est mis à mal à travers la wilaya,
où sont recensés 97 points anarchiques de
rejets d’eaux usées, particulièrement au
niveau des vieux quartiers et autres
Haouchs ne disposant pas de réseaux
d’assainissement, souligne-t-on auprès de
la même direction.Selon les chiffres four-
nis par la même direction, la wilaya de
Blida, qui compte plus de1,2 million
d’habitants, en sus d’un grand nombre de
zones industrielles, ne dispose d’aucune
station d’épuration de ses eaux usées
(Step) suite à l’arrêt d’activité de son
unique station, celle de Beni Mered,
depuis plus de sept ans, en raison de l’état
de dégradation avancée atteint par cette
structure, dont la réalisation date des

années 80 du siècle dernier. Selon la
direction de l’hydraulique de Blida, il
s’agit de la réalisation programmée de
sept stations d’épuration des eaux usées
(STEP), à repartir sur les quatre coins de
la wilaya, dont notamment les communes
réputées pour leur forte densité démo-
graphique, telles que Mouzaia, Larbaà,
Chebli, Meftah, Ben Khelil, Hammam
Melouane et Bouinane. Chacune de ces
stations sera conçue de manière à prendre
en charge les eaux usées de trois ou quatre
communes, à l’exemple de la Step de Beni
Chegrane destinée au traitement des eaux
usées de la zone ouest de la wilaya, soit
une moyenne de 25.000 m3 équivalents
habitants d’eaux usées/jour (Eq/ha), au
moment où la station de Larbaa sera dotée
d’une capacité de 30.000 m3 Eq/ha/Jour.

De nombreuses stations d’épuration
sont déjà en chantier et enregistrent des
degrés divergents d’avancement, à l’instar
de celles de Meftah, dans l’est de la
wilaya, avec une capacité de traitement
quotidienne de 25.740 M3 d’eau usées
eq/ha, la Step de Chebli (10.200 M3
eq/ha/j), Megtaa Lezreg à Hammam
Melouane (500 M3 eq/ha/j) et Ben Khelil
(60.000 m3 eq /ha/j). La Step de Bouinane
est toujours en étude et a été inscrite au
profit de la wilaya en perspective des
besoins qui seront exprimés par la popula-
tion de la nouvelle ville en cours de réali-
sation au niveau de cette région, a t-on
ajouté de même source.  Par ailleurs, il a
été signalé des efforts en cours en vue de

la réhabilitation et de l’extension de la
capacité de traitement de la Step de Beni
Mered. Une fois sa remise en exploitation
effective (octobre 2016), cette Step, qui a
enregistré un grand retard dans ses
travaux (depuis 2011), atteindra une
capacité de traitement de 450.000 m3
équivalents habitants d’eaux usées, contre
70.000 m3 dans le passé. Cette Step per-
mettra le traitement des eaux usées de près
de 500.000 habitants du Grand Blida
(Ouled Yaïch, Béni Mered, Bouarfa et

Blida). En outre, cette remise en service,
également attendue par les industriels et
agriculteurs de la wilaya, permettra d’at-
ténuer la pollution de la nappe phréatique,
considérée comme la première source
d’approvisionnement en eau potable, par-
allèlement à l’exploitation des eaux
traitées dans l’industrie et l’irrigation des
surfaces agricoles mitoyennes.

Le secteur agricole disposera ainsi
d’un volume quotidien de 70.000 m3
d’eaux usagées. APS

La première phase de l’étude
de réalisation d’une ligne
ferroviaire devant relier Dellys
(Boumerdès) à Draâ El Mizan
(Tizi-Ouzou) a été achevée, a
indiqué, à l'APS, un
représentant de l’Agence
nationale d’études et de suivis
des réalisations et des
investissements ferroviaires
(Anesrif).

SAIDA, COMMUNE DE YOUB
Réception du nouvel hôpital  en juin 2016
La réception du nouvel hôpital de

Youb, commune de la wilaya de Saida, est
prévue pour juin 2016, a annoncé mardi
dernier le wali, Djelloul Boukarabila.

Inspectant le chantier de réalisation de
l’hôpital, le wali a insisté sur la nécessité
d’accélérer le rythme des travaux pour la
livraison de cette infrastructure dans les
délais impartis. Les travaux de réalisation
de cet établissement sanitaire d’une
capacité de 60 lits ont atteint un taux d’a-
vancement de 95%, a signalé le directeur
de la santé et la population, Gasseb
Mustapha. Ce projet, mis en chantier en
avril 2013, a été doté d’une enveloppe
financière d’un milliard DA, a-t-il rap-
pelé. Le wali de Saida a inspecté, dans la
daira de Youb, le lotissement de 46 habi-
tations rurales à Hassi Laid où il a instruit

le bureau d’étude chargé du projet de
présenter son étude dans un délai de 3
jours pour permettre d’octroyer des per-
mis de construire aux bénéficiaires de ces
terrains. Djelloul Boukarabila s’est
enquis, dans la commune de Dhoui
Thabet relevant de la daira de Youb, des
travaux de réaménagement du siège de la
commune dont le taux d’avancement a
atteint 90 pour cent. Il a visité aussi une
bibliothèque de lecture achevée et une
annexe administrative à Ain El Beida.

Il a par la suite rencontré les représen-
tants de la société civile au centre culturel
de Youb, où il a pris connaissance de leurs
préoccupations et de l’intérêt des autorités
locales à améliorer le cadre de vie des
citoyens.

APS
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ADRAR, RENTRÉE DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE

Offre de plus de 6.000 places
pédagogiques

Dans la wilaya d'Adrar, plus
de 6.000 places pédagogiques
ont été réservées pour la
nouvelle rentrée de la
formation professionnelle
(session de septembre), a
indiqué, la semaine dernière,
la Direction de la formation et
de l’enseignement
professionnels.

PAR BOUZIANE MEHDI

E
t d’ajouter que ces postes
devront permettre aux jeunes
désireux de s’orienter vers la
vie active d’avoir une qualifi-
cation professionnelle et de
participer au développement

local. Ces places pédagogiques sont
offertes dans les différentes formules de
formation, dont la formation résidentielle,
l’apprentissage, la formation qualifiante
pour les porteurs de projets, la formation
en milieu rural destiné à la femme au
foyer, les cours du soir et la formation des
pensionnaires des établissements péniten-
tiaires, a affirmé l'APS, précisant que la
formation résidentielle a eu la part du lion
avec 1.680 places, suivie de l’apprentis-
sage (1.795), la formation de la femme au
foyer (plus de 1.000 places), en plus de
520 offres de formation dans le milieu
rural et 345 autres pour les pensionnaires
des établissements pénitentiaires.

En plus d’un institut national spécialisé
de la formation professionnelle à
Timiaouine, le secteur sera renforcé par

plusieurs nouveaux centres répartis à tra-
vers les communes frontalières de
Timiaouine, Tinerkouk, Aougrout et
Bouda, et ces structures vont s’ajouter aux
17 établissements de formation existants
actuellement.

Le secteur a été renforcé, dans le même
cadre, par de nouvelles structures pour
améliorer les conditions d’accueil des sta-
giaires, à savoir trois nouveaux internats
dans les communes de Bouda, Sali et

Bordj Badji Mokhtar. Pour répondre aux
besoins de la région, de nouvelles spécial-
ités seront également inscrites à l’instar de
la filière relative à l’environnement (recy-
clage de déchets), la gestion des eaux et
leurs traitement, au coté de la filière de
l’aquaculture qui été créée en vertu d’un
accord conclu avec les parties concernés,
en sus de spécialités liées aux énergies
renouvelables (panneaux solaires).

B. M.

Promue ces dernières années leader
national dans de nombreuses filières agri-
coles à travers des indices de production
encourageants, la wilaya de Djelfa ren-
ferme également une importante
ressource ovine, considérée comme l’un
des piliers de l’économie locale.

Le secteur agricole, dans cette wilaya,
a réalisé des résultats "encourageants",
reflétés par des indices de production sou-
tenant véritablement le marché national,
avec un rendement de qualité, consenti
par des investisseurs et des agriculteurs
qui se sont lancés le défi de concrétiser un
rêve, qui était, il y a peu, du domaine de
l’impossible, estiment des responsables
locaux du secteur. La production des vian-
des rouges figure en tête de liste des fil-
ières les plus prospères du secteur agri-
cole, ayant hissé la wilaya au premier rang
national, avec une production, en 2014, de
445.540 qx de viandes rouges d’une
"qualité incomparable", selon les affirma-
tions des spécialistes du domaine. La
wilaya détient, également, le leadership
national en matière de production de
laine, qui a atteint, l’année dernière, le
seuil des 57.050 qx. Un problème se pose,
cependant, pour cette filière, selon les
déclarations de citoyens et de spécialistes
du domaine, qui ont déploré l’absence,
dans la wilaya, d’une industrie de trans-
formation de cette matière première, afin
de tirer profit de ce produit exploitable
dans différents domaines, dont l’habille-

ment. Les concernés assurent que la
laine est vendue à des prix "très symbol-
iques". D’autres filières agricoles
réalisent les mêmes indices performants, à
l’image de celle de la production de
l’oignon, qui a atteint les 595.960 qx,
classant la wilaya au cinquième rang
national, alors qu’elle est classée 18eme
en production de fourrages, avec une
moyenne de plus de 872.000 qx, l’année
dernière. Dans cette wilaya agropastorale
par excellence, la valeur de la production
agricole est estimée à 74,3 milliards Da,
soit un taux de 2,69% de la valeur du pro-
duit national en 2014, plaçant ainsi Djelfa
au 13ème rang au niveau national, grâce à
une superficie agricole de 2.501.093 ha,
dont une superficie de 378.665 ha est
exploitée. La wilaya compte, aussi,
2.122.428 ha de parcours et de pacages, et
42.042 ha de surfaces irriguées. Le nom-
bre d’exploitations agricoles, en son sein,
est de 35.633 unités, alors que des projets
de création de 18 périmètres irrigués,
d’une surface globale de plus de 30.000
ha, ont été adoptés, ces dernières années,
au niveau de huit (8) communes de la
région. Djelfa dispose, également, de 71
unités de réfrigération et de stockage.

En outre, le secteur agricole local a
enregistré, entre les années 2000 et 2014,
la réalisation de 10.808 puits, au titre des
efforts de garantie de points d’eau, au
moment où une surface globale de 23.182
ha bénéficie du système d’irrigation du

"goutte à goutte" et une autre surface de
prés de 17.820 ha du système de pulvéri-
sation d’eau. Le soutien des agriculteurs
de la région est particulièrement reflété
par les crédits agricoles qui leurs sont
assurés par la Banque d’agriculture et de
développement rural (BADR), dont les
crédits Rfig qui ont profité à quelque 195
bénéficiaires, tandis que 216 autres ont
bénéficié de crédits dits Tahadi. Grace à
ces efforts d’encouragement de l’in-
vestissement agricole, la wilaya compte
aujourd’hui plusieurs exploitations
prospères dans sa partie-Nord, notamment
dans les régions du Serssou et Diar
Essouari, de la commune de Benahar,
ainsi que dans les communes de Hassi
Fdoul et El Birine, où il existe de nom-
breux modèles d’investissement réussis,
entre autres, en matière de production de
viandes blanches, en arboriculture et en
transformation industrielle (séchage des
prunes). 

Le projet du complexe régional des
viandes rouges avec abattoir intégré de la
commune de Hassi Bahbah (50 km au
nord de Djelfa) fait partie de ces
investissements publics colossaux, réal-
isés grâce à une haute technologie, en vue
de constituer l’un des plus importants
leviers d’approvisionnement du marché
national en viandes rouges de qualité.

Il est doté d’une capacité d’abattage
quotidienne de 2.000 têtes ovines et de 80
têtes bovines. Ce complexe constitue,

aussi, un autre outil d’accompagnement
des éleveurs, tout en complétant la chaine
économique de production, par la garantie
de la commercialisation de leurs produits,
parallèlement à la préservation du pouvoir
d’achat du citoyen et la promotion du pro-
duit local. 

La dernière visite, de deux jours, du
ministre de l’Agriculture et du développe-
ment rural et de la Pêche, Sid Ahmed
Ferroukhi, a Djelfa, à laissé un écho jugé
favorable chez les agriculteurs locaux. La
visite a été marquée par la tenue d’une
rencontre régionale avec les éleveurs de
24 wilayas steppiques, au cours de laque-
lle un accent particulier a été mis sur la
"ferme volonté de l’Etat à relancer le
secteur". Une volonté reflétée, sur le ter-
rain, par l’écoute accordée par le ministre
aux doléances des concernés et à leurs
problèmes.

Un appel a été lancé, à l’occasion, pour
l’amélioration des conditions d’exercice
de l’élevage, à travers, notamment le
règlement du problème des fourrages, la
facilitation des mouvements des bêtes,
l’extension des surfaces de pacage et la
garantie de l’accompagnement de
l’éleveur par l’Etat, en vue de promouvoir
la filière, pour en faire un véritable outil
de développement de l’économie
nationale et, partant, du relèvement du
produit national brut hors-hydrocarbures.

APS

OUARGLA
Locaux destinés aux jeu-
nes mis en exploitation

Des jeunes ont commencé, début août, à
exploiter les 30 locaux mis à leur disposi-
tion au niveau de Hai-Ennasr, dans la
périphérie d’Ouargla, dans le cadre du pro-
gramme 100 locaux par commune, selon
les responsables communaux.
Six de ces locaux sont effectivement entrés
en exploitation dans des activités diverses
liées au commerce des fruits et légumes,
produits alimentaires, et autres. Leurs
jeunes bénéficiaires exerçaient auparavant
leurs activités dans des circuits informels,
a précisé le président de l’Assemblée pop-
ulaire d’Ouargla (P/APC), Abdelhamid
Djezzar.
L’opération d’ouverture de ces 30 locaux
commerciaux s'est poursuivie progressive-
ment jusqu’à la finaliser à la rentrée sociale
et la fin des vacances, sachant que les
bénéficiaires de l’ensemble des locaux
avaient reçu leurs titres d’attribution pour
démarrer leurs activités "dans les meilleurs
délais", a-t-il ajouté.
Ces locaux sont venus s’ajouter à une
trentaine d’autres implantés dans le quarti-
er Said-Otba, et dont la liste définitive des
bénéficiaires a été également arrêtée, en
attendant leur remise des titres d’attribu-
tion pour les exploiter dans des activités
commerciales et de services, telles les
commerces de fruits et légumes, la coiffure
hommes et les cybercafés entre autres.
Les bénéficiaires des locaux remplissaient
tous les critères établis, à savoir l’exercice
d’activités de commerce ou de services,
selon le même responsable qui signalait
aussi que certains d’entre eux ont bénéficié
des dispositifs de soutien à l’emploi, à l’in-
star de l’Agence nationale de soutien à
l’emploi des jeunes (Ansej) et la Caisse
nationale d’assurance chômage (Cnac).
La commune d’Ouargla avait bénéficié
d’un programme de réalisation de 100
locaux à usage commercial destinés aux
jeunes qui sont restés des années fermés,
exposés à la dégradation du fait du retard
mis dans leur attribution pour de multiples
raisons, dont le retard dans leur raccorde-
ment aux réseaux d’eau potable et d’élec-
tricité, l’absence d’un réseau d’assainisse-
ment, et leur éloignement du tissu urbain,
avait fait savoir le même élu.

DJELFA, DIFFÉRENTES FILIÈRES AGRICOLES

Indices de production encourageants



L'Union européenne a sommé
la Croatie d'expliquer les

raisons de la fermeture de sa
frontière avec la Serbie. Près
de 50.000 réfugiés sont arrivés

en provenance de la Serbie
sur le sol croate ces sept

derniers jours.

L ’Union européenne a élevé la voix ce
vendredi contre la décision de la
Croatie de procéder à la fermeture

de sa frontière avec la Serbie, mise en place
progressivement depuis lundi dernier. Par la
voix de Maja Kocijancic, porte parole de la
Commission pour les Affaires étrangères de
l'Union européenne, la Croatie a été som-
mée d'apporter «d'urgence des éclaircisse-
ments» à cette décision d'arrêter les transits
entre les deux pays.
Cette vive réaction de l'UE répond à la mise
en place depuis lundi de mesures de blo-
cage décidées par la Croatie. Dans la foulée
du rappel à l'ordre de l'UE, le premier
ministre croate Zoran Milanovic a déclaré
qu'il envisageait de lever le blocage de la
frontière avec son voisin. «Je mène des
consultations intensives avec mes collabo-
rateurs sur l'annulation, aujourd'hui ou
demain, des mesures qu'on a été obligé
d'introduire» a indiqué le premier ministre
croate.
Cette crise politique inédite entre les deux
pays depuis la chute de Slobodan Milosevic
en 2000, a démarré lundi lorsque le dernier
poste frontière de Bajakovo-Batrovci
encore ouvert entre les deux pays avait été
fermé aux camions serbes sur décision
croate. L'objectif était de limiter la capacité
des réfugiés venus du Moyen-Orient à
entrer dans l'espace Schengen via la
Croatie. Jeudi, près de 8500 nouvelles arri-
vées ont été comptabilisées par Zagreb. En
réponse, la Serbie fermait dans la nuit de
mercredi à jeudi l'accès aux poids-lourds

croates ou transportant des marchandises de
son voisin. La situation s'est tendue encore
davantage jeudi, lorsque Zagreb a répliqué
en interdisant le passage à tous les véhicu-
les serbes sur son territoire.

50.000 réfugiés sont arrivés en Croatie
depuis sept jours

L'attitude croate décriée par les responsa-
bles de l'Union européenne trouve son ori-
gine dans le blocage opéré par la Serbie et
la Hongrie face à l'afflux de migrants
depuis ces derniers jours. Zagreb accuse en
effet son voisin Serbe de dévier le flux de
migrants vers la Croatie, avec l'aide de la
Hongrie. Le pays de Viktor Orban poursuit
d'ailleurs la construction d'une barrière

frontalière en déployant des barbelés le
long de sa frontière avec la Slovénie.
Malgré l'accord entre les 28 Etats membres
de l'Union européenne sur l'accueil de
120.000 réfugiés mardi, la situation reste
précaire dans les pays des Balkans. Depuis
le 15 septembre, 50.000 réfugiés sont arri-
vés sur le sol croate, en provenance de la
frontière serbe. Frederica Mogherini, chef
de la diplomatie européenne, a demandé
vendredi matin aux deux pays voisins d'éta-
blir une «approche constructive qui per-
mette de régler cette question et de rétablir
les flux commerciaux» selon la porte
parole.

RI/agence

MIDI LIBRE

N° 2595 | Dimanche 27 septembre 201510 MONDE
BLOCAGE DE SA FRONTIÈRE AVEC LA SERBIE

L'UE demande des comptes à la Croatie sur
le blocage de sa frontière avec la Serbie

Ils sont entre 10 et 15 à vouloir s'envoler
pour le Kurdistan irakien d'ici le mois de
décembre. Leur objectif : rejoindre les
peshmergas pour les former aux techni-
ques de combats et aux tactiques militai-
res. Écœurés par les massacres commis
par les djihadistes, une dizaine d'anciens
militaires français ont décidé de rejoindre
les peshmergas, les forces armées du
Kurdistan irakien, pour combattre Daech.
Leur objectif: partir en Irak d'ici le mois
de décembre. Réunis sous le pseudonyme
de Task Force Lafayette, du nom de l'unité
qu'une partie d'entre eux servaient en
Afghanistan entre 2009 et 2012, ils sou-
haitent apporter leur expérience militaire
aux combattants kurdes qui se battent
contre l'État islamique.
«Guekko» - c'est ainsi qu'il se présente, il
refuse de dévoiler son identité - est à l'ori-
gine de ce projet. Ce jeune homme
d'«environ 25 ans» a quitté l'armée de
terre «il y a quelques mois pour des rai-
sons personnelles». Le déclic a eu lieu
dans le cadre de son travail. Ce militaire
qui était spécialisé dans les télétransmis-
sions (écoute/interception/brouillage) sui-
vait depuis 2013 l'évolution des djihadis-
tes, avant l'autoproclamation de l'État
islamique en juin 2014. «Je voyais déjà

des vidéos de propagande, de viols, de
lapidation, ... C'est à ce moment-là que je
me suis dit qu'on ne pouvait pas rester les
bras croisés».

Ils viennent des quatre coins de la
France

Le jeune homme en parle autour de lui. Le
projet se concrétise en juin 2015. À l'aide
d'un ami parti faire de l'humanitaire au
Kurdistan, il parvient à rentrer en contact
avec le chef d'une unité kurde qui com-
mande 120 soldats. Tout commence par
un échange Facebook, le jour de la fête de
la musique : «Bonjour, je vous contacte
car des collègues et moi voudrions nous
engager en tant que volontaires. Nous
sommes tous d'anciens militaires. Peut-
être pourriez-vous nous aider ?”
La réponse arrive quelques heures plus
tard: «Vivez-vous en France ? Quelle est
votre expérience militaire ?». Parmi les
nombreux messages qu'échangent les
deux hommes, Guekko explique sa
démarche: «L'État islamique nous a atta-
qué en France en janvier dernier et a tué
17 innocents (...) Nous ne pouvons pas les
laisser gagner (...) Entre 1000 et 1200
Français ont rejoint le groupe terroriste.
Nous voulons montrer au monde entier

que tous les Français ne sont pas comme
ça». La conversation se poursuit sur les
démarches administratives (on leur procu-
rera un visa), les uniformes à apporter et
le drapeau français «qu'il ne faudra pas
oublier». Actuellement, ils sont entre 10
et 15 à vouloir s'envoler pour le Kurdistan
irakien. Issus de la Marine nationale, de
l'armée de Terre, de l'armée de l'Air, ou de
la légion étrangère, tous sont d'anciens
militaires français, à l'exception de deux
d'entre eux. L'un est Franco-Américain, il
a servi dans l'US Army. une autre est la
femme d'un ancien militaire, que ses col-
lègues surnomment «Cass». Ils ont entre
25 et 55 ans et viennent des quatre coins
de la France. «On a deux Bretons, un
Toulousain, un Bordelais, moi je viens de
l'Est de la France», développe l'ancien
soldat. Tous se connaissent plus ou moins
puisqu'ils ont tous «au moins servi avec
une personne du groupe», assure encore
le jeune homme, qui précise que chacun
d'entre eux a participé à des «Opex»
(Opérations extérieurs. NDLR). Par
exemple, «le plus jeune a fait une mission
de contre-piraterie en Somalie. Moi, j'ai
été en Afghanistan. Le plus vieux a fait
l'Irak en 1993».

R.I

ILS VEULENT PARTIR COMBATTRE DAECH

D'anciens soldats français s'organisent 

COLOMBIE
Les guérilleros 
grisonnants des
FARC négocient

Les pourparlers de paix entre le
président colombien, Juan
Manuel Santos et les Forces
armées révolutionnaires de
Colombie (FARC, extrême gau-
che), la dernière grande guérilla
d’Amérique latine, sont très
avancés après un accord, mer-
credi 23 septembre, sur la mise
en place d’une juridiction com-
pétente pour juger des crimes
de guerre. Le chef des FARC,
Rodrigo Londoño, alias
Timoleón Jiménez ou «
Timochenko », avait fait, mer-
credi, le voyage à La Havane
pour une poignée de main his-
torique avec Juan Manuel
Santos, en présence de Raul
Castro. Car c’est à Cuba que se
tiennent depuis trois ans les
négociations de paix.

La guérilla la plus vieille du
monde

Ce sont des guérilleros grison-
nants qui négocient.
Timochenko a 56 ans. Il en a
passé près de quarante dans le
maquis. Son prédécesseur
Alfonso Cano a été tué par l’ar-
mée à l’âge de 63 ans, en 2011.
Manuel Marulanda Velez, le fon-
dateur des FARC, est, lui, mort
de sa belle mort à 78 ans, en
2008.
Les FARC ont été fondées par le
Parti communiste colombien
(PCC) en 1964, mais la guérilla
puise ses origines dans « La
Violencia », période de guerre
civile en Colombie, dans les
années 1950. Conservateurs et
libéraux se disputaient alors à
feu et à sang le pouvoir et les
terres. Des milliers de paysans
ont trouvé refuge dans les mon-
tagnes.
Une fois la paix revenue, cer-
tains y sont restés pour tenter
d’obtenir une réforme agraire.
La révolution cubaine montrait
la voie. « Je n’ai pas choisi la
guerre, elle est venue me cher-
cher », résumait Marulanda.
Les FARC, qui se targuent d’être
la plus vielle guérilla au monde,
ont fait de leur longévité vertu,
et de la géographie une arme.
Deux fois grande comme la
France, la Colombie est traver-
sée de trois cordillères et de
jungles impénétrables. De
source militaire, les effectifs des
FARC se montent aujourd’hui à
8 000 hommes en armes. Ceux
de l’armée, à 500 000.

R.I
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ALGERIA 2.0 

La quatrième journée, celle
des ateliers et du challenge

Le vendredi 18 septembre
coïncidait avec la
quatrième journée de
l'Algeria 2.0 et, à contrario
des précédentes journées,
les conférences ont été
absentes du programme
puisqu'elles ont cédé
place aux différentes
compétitions et ateliers qui
ont animé le cyber parc de
Sidi Abdellah en ce
vendredi.

T rois compétitions étaient à
l'honneur : BeMyApp Algeria
qui consiste en un challenge

de développement d'application
mobile où de nombreuses idées ont
fleuri et étaient en phase de réalisa-
tion, la compétition ayant débuté le
jeudi en soirée et continuera jusqu'à
samedi. La deuxième compétition
est Joom 24h chrono qui consiste à
développer des sites web en l'es-
pace d'une journée. Le fruit du tra-
vail des différentes équipes se verra
donc dès la journée du samedi.

Enfin, la Battle graphique (où la
compétition des graphistes) animée
par Reda Menasel et confrontant
une quinzaine de designers graphis-
tes prendra lieu. La compétition se
base sur plusieurs thèmes ou cha-
que designer doit, en un laps de
temps défini, montrer sa créativité,
sa technique et sa rapidité.

Un autre volet de la journée concer-
nait les ateliers et formations. On
notera que les enfants étaient à
l'honneur durant cette journée avec
les formations Lego et scratch dis-
posées au profit des enfants, repré-
sentants d'Algérie télécom, qui se
sont vus initiés à la programmation
et au monde de la robotique. Le

deuxième atelier quant à lui concer-
nait la mise en place d'avions
volants en polystyrène, atelier
animé par Mr Mohamed Embarek.
Notons aussi que ce dernier a animé
pendant l'après-midi un nouvel ate-
lier Arduino, complémentaire à
celui réalisé lors de la troisième
journée.

Un smartphone en l'honneur
des 3 années de partenariat
avec le FC Barcelone a été
mis sur le marché par OPPO.
Place donc au R7 Plus FC
Barcelone...

L e 8 septembre dernier, le
constructeur de smartphones
OPPO a célébré son nouveau par-

tenariat signé avec le club de football
tant réputé, le FC Barcelone. Pour ce
faire, OPPO a levé le voile à Pékin sur
un smartphone spécialement dédié au
Barça, le R7 Plus baptisé aussi "le
Smartphone des Champions".
Produit en seulement 5 000 exemplai-
res, le terminal customisé avec le logo
du club embarque un écran incurvé
AMOLED FullHD de 6 pouces avec
quasiment aucune bordure, un
Qualcomm Snapdragon 615 à huit
cœurs , un GPU Adreno 405, un
modem 4G LTE, deux emplacements
SIM, le Wi-Fi 802.11ac, le Bluetooth
4.0. Notez aussi 3 Go de mémoire
vive, 32 Go de mémoire interne exten-
sible via carte microSD, une option de
reconnaissance d'empreintes digitales
à l’arrière. Le R7 Plus ne fait aucune
concession en termes de photo
puisqu'il se dote d'un capteur capable
de prendre des photos de haute clarté
dans des environnements de faible
luminosité et une fonction de stabilisa-
tion d'image Anti-Shake optimisée. Le
capteur dorsal est un Sony IMX278
affichant 13 mégapixels. Il est associé

à la fois à un autofocus laser et à un
autofocus à détection de phase intégré
au capteur, de quoi déclencher rapide-
ment. Le capteur frontal affiche lui 8
mégapixels et est associé à une fonc-
tion d'embellissement automatique des
selfies.

Prix du mobile : 

jusqu'à 549 dollars
Le vice-président du FC Barcelone,
Manuel Arroyo i Pérez, a évoqué lors

de la signature de ce partenariat une
collaboration mutuellement bénéfique
pour les deux parties. " C’est un hon-
neur pour le FC Barcelone d’annoncer
aujourd'hui le lancement de cette nou-
velle entente avec OPPO. Les produits
OPPO se distinguent par leur design
de qualité ainsi que leurs valeurs sures
telles que l'effort, l'ambition et le tra-
vail d'équipe. Grâce à ce partenariat,
nous commencerons un long voyage
plein de succès qui nous rapprochera
de nos fans en Chine et dans le monde

entier ".
Etant le nouveau officiel du FC
Barcelone dans la catégorie téléphonie
mobile pour les trois prochaines
années, OPPO collaborera avec le club
des champions sur un large éventail
d'activités et de produits, y compris
lors des matchs de football, des activi-
tés de fans, les publicités télévisées et
les éditions limitées d’accessoires
divers, ainsi que d'un affichage LED
au stade Camp Nou du club espagnol.

OPPO : 

Lancement du R7 Plus FC Barcelone

La 12ème édition du Salon Med-IT EL
DJAZAÏR se tiendra les 26, 27, 28 & 29 octo-
bre 2015 au Palais de la Culture Moufdi
ZAKARIA, Sous le Haut Patronage du
Ministère de la Poste et des Technologies de
l’Information et de la Communication, sous le
Haut Patronage du Ministère de la Culture, en
collaboration avec l’AASSI (Association
Algérienne de la Sécurité des Systèmes
d’Information) et l’ANPT (Agence Nationale
de Promotion et de Développement des Parcs
technologiques).
Première nouveauté : le 26 octobre sera une
journée d’ouverture privée sur GUEST LIST
avec au programme : inauguration officielle,
visite guidée du salon et soirée de Gala.
Organisé depuis 2004, le Salon Med-IT est le
salon professionnel de référence du secteur
des Technologies de l'Information en Algérie.
L'événement, qui se tient dans l'un des plus
beaux sites d'Alger, le Palais de la Culture,
accueille chaque année plus de 6.000 visiteurs
professionnels et 150 exposants dont les prin-
cipaux acteurs algériens du secteur des
Technologies de l'Information ainsi que 30%
d'entreprises étrangères.
Deuxième nouveauté : un nouveau site web
www.med-it.dz
Med-IT est une vitrine des technologies inno-
vantes à disposition des entreprises et des pro-
fessionnels du secteur. Les décideurs des
entreprises publiques et privées y viennent

régulièrement pour s’informer sur les grandes
tendances du marché et découvrir de nouveaux
matériels et solutions IT. Med-IT EL
DJAZAÏR permet aussi de nouer des partena-
riats entre entreprises du secteur IT.
Enfin, au?delà des outils et des solutions pré-
sentés, Med?IT EL DJAZAÏR s'affirme aussi
comme une plate?forme de réflexion sur l'ac-
tualité et l'évolution des TIC. Plus de 60
conférences et ateliers sont organisés pendant
le salon suscitant un vif intérêt du public.

Cette année, le thème de l'innovation IT sera à
l'honneur avec l'organisation du MED-IT CUP
2015 qui portera sur le "Développement d’une
application sécurité réseau ». Ce concours sera
un véritable accélérateur pour susciter de nou-
velles vocations, découvrir et valoriser de jeu-
nes talents.
Participez également aux Med-IT Challenges :
retrouver le texte original à partir d’un mes-
sage chiffré : de nombreux cadeau sont à
gagner.

Selon un nouveau rapport des Nations Unies qui
fournit des données, pays par pays, sur l’état de la
connectivité dans le monde, 90 % des personnes
vivant dans les pays pauvres n’ont toujours pas
accès à internet. Le nombre de personnes connec-
tées dans le monde a augmenté. Il y aurait actuelle-
ment 3,2 milliards d’internautes – soit 43% de la
population mondiale. Un chiffre en hausse par rap-
port aux 2,9 milliards de 2014. Sachant que l’accès
à l’Internet se rapproche des niveaux de saturation
dans les pays développés, le rapport révèle que près
de 4 milliards de personnes, soit 57 % de la popula-
tion mondiale, n’ont pas accès à internet L’étude
confirme les prévisions de l’UIT qui indiquait qu’il
n’y a que 35 % des habitants des pays en dévelop-
pement qui ont accès à internet. La situation est par-

ticulièrement critique dans les 48 pays les moins
avancés du monde où plus de 90 % de la population
vit sans aucune forme de connectivité internet.
Enfin, le rapport montre que dans le monde, il y a
79 pays où plus de 50 % de la population est
connectée. Contre 77 % l’année dernière. Et que les
dix pays les plus connectés sont tous situés en
Europe. L’Afrique subsaharienne est la région la
moins connectée.
Le top 5 africain est composé du Maroc (56,8 %),
des Seychelles (54,3 %), de l’Afrique du Sud (49
%), de la Tunisie (46,2 %) et du Kenya (43,4 %).
Tandis que les pays les moins connectés du conti-
nent sont le Niger (2 %), la Guinée (1,7 %), la
Somalie (1,6 %), le Burundi (1,4 %) et l’Érythrée
(1.0).

La 12ème édition du Med-IT EL DJAZAÏR : 
du 26 au 29 octobre 2015

Accès à Internet : L’Afrique doit encore mieux faire

Depuis plus d’une décennie, l’Afrique connaît une
avancée significative dans le domaine des TIC.
Selon un récent rapport de PWC,  le numérique va
propulser l’industrie du divertissement et des
médias sur le continent. Le rapport présente les
données annuelles pour la période 2010-2014 et
fournit des prévisions de 2015 à 2019 pour plu-
sieurs segments de ce marché en Afrique du Sud,
au Nigeria et au Kenya. À savoir l’Internet, la télé-
vision, les jeux vidéo, la musique, la Publicité, la

radio, etc. En dehors de l’Internet, le rapport prédit
que les croissances les plus fulgurantes seront cel-
les du jeu vidéo, du business-to-business et du
divertissement télévisé. Tandis que la musique, les
magazines et les journaux connaîtront une crois-
sance plus modérée. En effet, ces trois segments
font face à une forte concurrence de l’Internet. En
Afrique du Sud, cette industrie du divertissement
qui représentait 8.4 milliards de dollars en 2014 va
passer à 13.2 milliards de dollars en 2019. Soit une

croissance annuelle de 9 %. Du côté du Nigeria, le
marché du divertissement et des médias a atteint
les 4 milliards de dollars en 2014, soit une hausse
de 19.3 %. Il va pratiquement doubler d’ici 2019
avec une estimation de son chiffre d’affaires à 8,1
milliards de dollars.
Par ailleurs, au Kenya, cette industrie a été évaluée
à 1.8 milliard de dollars en 2014 et 1.6 milliard de
dollars en 2013. Le marché kényan devrait dépas-
ser les 3.3 milliards de dollars en 2019.

Mobilis baisse
le prix de 
son Pack

Huawei Y221
Mobilis et son partenaire

Huawei ont décidé de revoir à
la baisse le prix du Pack

Huawei Y221, commercialisé à
travers les 171 agences Mobilis.

Ainsi, pour 5 500 dinars, le
client aura droit à un smart-
phone 3G Huawei Y221, une

SIM Mobtasim 2G/3G incluant
3 mois d'Internet, d'appels et

de SMS. Il aura aussi la chance
de participer à la tombola de

Huawei mettant en jeu de
beaux cadeaux dont une Audi
A1, desvoyages en Turquie et
de nombreux smartphones.

Tirage au sort programmé le
15 octobre.

Mobilis félicite 
les gagnants 

du pack mobile
«Huawei Y 221»

Mobilis et son partenaire
Huawei ont procédé à la remise

des cadeaux aux heureux
gagnants du premier tirage au
sort de la super tombola spé-
ciale pack mobile Huawei Y
221.  Organisée à l'agence

Mobilis de Didouche-Mourad
d'Alger, une cérémonie à

laquelle ont assisté des respon-
sables de l'organisateur

Huawei ainsi que Mobilis, révé-
lant les trois heureux gagnants
du premier tirage au sort iden-

tifiés le jeudi 10 septembre
2015, en présence de Me

Bousmaha, huissier de justice :
M. Smati Abedenour d'Alger :
Audi A1 M. Mahdjoub Nacer
de Sidi Bel Abbès : voyage en

Turquie M. Zelal Mohamed de
Tizi Ouzou : smartphone

Huawei SP Mate 7 Pour rappel,
le pack mobile Huawei 221 est
commercialisé depuis le mois
de juin pour seulement 8 200
DA, à travers les 170 agences

commerciales de Mobilis répar-
ties sur tout le territoire natio-
nal. Le pack se compose d'un

Smartphone 3G Huawei Y 221
+ une SIM Mobtasim 2G/3G et
3 mois d'Internet, d'appels et
de SMS gratuits. Les clients
ayant acquis le pack mobile

Huawei auront ainsi la chance
d'être parmi les heureux

gagnants tirés au sort et identi-
fiés lors du prochain tirage au
sort programmé le 15 octobre
2015 pour remporter l'un des
magnifiques cadeaux mis en
jeu : une Audi A1, un voyage
en Turquie et un smartphone.

Mobilis félicite les heureux
gagnants et souhaite bonne

chance à tous ses clients lors du
prochain tirage au sort. 

Les TIC boostent le secteur du divertissement et des médias en Afrique
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ERADICATION DES CELLULES SOUCHES CANCÉREUSES 

Une étude française suscite l'espoir
Des chercheurs français viennent de montrer qu’un médicament utilisé dans le diabète peut éliminer les cellules souches

tumorales d'une forme particulière de leucémie.

O NCOLOGIE. Une équipe de
chercheurs et médecins fran-
çais publie dans la revue

Natureune étude montrant qu’il est
possible de détruire les cellules sou-
ches tumorales, résistantes aux traite-
ments anti-cancéreux, de la leucémie
myéloïde chronique (LMC) du sujet
âgé. C’est ce contingent de cellules
quiescentes, autrement dit tapies et
endormies, mais capables de se réveil-
ler et de provoquer une rechute du
cancer, que ces scientifiques ont réussi
à éliminer. Un résultat d’autant plus
spectaculaire que, pour y parvenir, les
chercheurs ont associé au traitement
standard de cette leucémie un médica-
ment habituellement utilisé dans le
diabète de type 2.
La leucémie myéloïde chronique
(LMC) représente 15 à 20 % des leu-
cémies de l’adulte. Ce cancer du sang
affecte près de 8.000 personnes en
France. On compte environ 600 à 700
nouveaux cas par an dans notre pays.
La LMC touche principalement les
adultes âgés de plus de 50 ans, avec
une légère prédominance masculine.
La LMC fait partie des cancers du
sang (hémopathies malignes) regrou-
pés sous le nom de "syndromes myé-
loprolifératifs". Elle se caractérise par
une production excessive et persis-
tante au sein de la moelle osseuse des
globules anormaux, car immatures.
Leur développement n’est pas achevé
lorsqu’ils passent de la moelle osseuse
dans le sang.

Eradiquer les cellules 
souches leucémiques

Le traitement de la LMC repose sur
l’administration de médicaments
appelés "inhibiteurs de la tyrosine
kinase" (ITK). Celui-ci, qui se prend
par voie orale, a radicalement trans-
formé le pronostic de la LMC en une
affection chronique, au prix de la prise
de comprimés à vie. Ces médicaments
ne parviennent cependant pas à éradi-
quer les cellules souches leucémiques
(moins de 10 % des patients traités
parviennent au stade auquel où il n’est
plus possible de détecter dans le sang
la signature génétique de la LMC).
Ces cellules dormantes ne se divisent
pas mais restent une menace
constante. Chimio-résistantes, elles
peuvent en effet entraîner une rechute
ou faire en sorte que la leucémie évo-
lue vers une forme plus agressive ou
résistante au traitement par ITK.
C’est leur éradication que sont parve-
nus à obtenir des chercheurs du CEA
(Fontenay-aux-Roses), des hématolo-
gues et chercheurs de l’hôpital Mignot
(Le Chesnay, Yvelines), de l’univer-
sité de Versailles, et leurs collègues de
l’hôpital Saint-Louis (Paris). Ils ont
associé à un inhibiteur de tyrosine
kinase (imatinib, Glivec) la pioglita-
zone, médicament qui a été utilisé
enFrance dans le traitement de diabète

de type 2. Il ne l’est plus depuis juin
2011 (suite aux résultats d’une étude
montrant une augmentation du risque
de cancer de la vessie sous traitement)
mais l’est toujours aux États-Unis, où
l’on considère que ce risque n’est pas
avéré.

Du sida à la leucémie 
en passant par le diabète

Comment les chercheurs français ont-
ils été amenés à penser que cet anti-
diabétique pouvait avoir un intérêt
thérapeutique dans la leucémie myé-
loïde chronique ? Pour comprendre, il
faut remonter à 2008. Cette année-là,
Stéphane Prost et ses collègues du
CEA (Institut des maladies émergen-
tes et des thérapies innovantes,
iMETI) observent que des protéines
produites par le virus du sida (VIH) et
son homologue chez le singe (SIV),
les protéines Nef, perturbent le pro-
cessus de fabrication des cellules san-
guines par la moelle osseuse en acti-
vant des protéines situées dans le
noyau, appelées "récepteurs PPAR
gamma". Ils sont également intrigués
par le fait que des cellules leucémi-
ques en culture sont particulièrement
sensibles à l’action des protéines vira-
les Nef, de même qu’à une classe de
médicaments connues pour activer les
récepteurs PPAR gamma. D’où l’idée
d’utiliser des molécules déjà sur le
marché, qui agissent en renforçant ces
récepteurs. Ils se tournent alors vers
l’une d’elles, un antidiabétique, la pio-
glitazone, qui agit en activant les
récepteurs PPAR gamma. 
Stéphane Prost, Philippe Rousselot,
Philippe Lebloulch et leurs collègues
ont montré que l'imatinib et la piogli-
tazone agissent de façon synergique
sur les cellules souches leucémiques,
en les forçant d’abord à sortir de leur
état de quiescence puis à les tuer
directement, ce qui entraîne leur éra-
dication. L’association de ces deux
médicaments agit donc contre les cel-
lules leucémiques, qu’elles soient en

division ou non proliférantes. Bien
que leur action soit différente, ils agis-
sent sur la même cible, une enzyme
jouant un rôle clé dans le maintien de
l’état de quiescence des cellules sou-
ches leucémiques, appelée 
STAT-5. Sur la base de ces données
encourageantes, et parce que l’on ne
dispose pas de modèle de souris satis-
faisant pour cette maladie, les cher-
cheurs décident de traiter trois patients
souffrant de LMC, dont deux sont
également diabétiques. Chez ces
malades respectivement traités depuis
5, 6 et 4 ans par imatinib, des cellules
leucémiques étaient toujours détecta-
bles dans le sang. Chez le premier
d'entre eux, les analyses moléculaires
n'ont pas détecté de cellules leucémi-
ques 10 mois après la mise en route du
traitement combiné par pioglitazone.
Ce premier patient est toujours totale-
ment débarrassé de sa leucémie 56
mois plus tard, alors même qu’il ne
prend plus l’antidiabétique depuis 4
ans et demi. De même, chez le
deuxième patient, la disparition de
toute trace de cellule leucémique a été
observée après une thérapie d’un an.
Quant au troisième patient, ce résultat
(que les spécialistes appellent une
"réponse moléculaire complète") a été
obtenu après 6 mois de traitement seu-

lement. Aucune trace de leucémie
n'est détectée 38 mois plus tard (28
mois après l’arrêt du médicament).
Il est alors décidé de conduire un essai
clinique (dit de phase II) sur un plus
grand nombre de patients qui, selon
les cas, seront traités pendant une
période variant de 3 à 12 mois. A
l’issu de cet essai, 57 % des 24
patients évaluables n’avaient plus de
cellules leucémiques détectables dans
le sang contre 27 % dans un groupe de
patients traités par imatinib seul. Une
différence statistiquement significa-
tive, précisent les auteurs. Même si cet
essai devra évidemment être poursuivi
par d’autres à plus grande échelle, il
reste néanmoins très encourageant
dans la mesure où, là encore, l’effet du
traitement s’est maintenu dans le
temps.
Au total, ces résultats renforcent
l’idée selon laquelle il serait finale-
ment possible dans la LMC de
détruire les cellules souches tumorales
qui résistent aux traitements anti-can-
céreux. Surtout, ils ouvrent la voie à
une possible stratégie thérapeutique
dans d’autres formes de leucémies et
de cancers. Et laissent espérer le déve-
loppement d'une approche médica-
menteuse qui permettrait d’obtenir de
façon sélective une guérison.

SANTE
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LE CAIRE

L'un des derniers symboles 
de la révolution va être démoli

Depuis une semaine, la toile révolutionnaire égyptienne
s’émeut du sort réservé au mur d’enceinte du vieux campus de

l’université américaine.

A u croisement de la place Tahrir
et de la rue Mohamed-
Mahmoud, ce mur est l’un des
derniers symboles visibles de la

période révolutionnaire. Seulement voilà,
l’université américaine a prévu de détruire
ce mur. Un coup dur pour les graffeurs du
Caire. Il a suffi d’une entaille dans un
mur pour que la toile s’enflamme. Les
célèbres graffitis de la rue Mohamed-
Mahmoud, au Caire, vont disparaître. Une
nouvelle plaie dans la mémoire des révo-
lutionnaires. Le vice-président de l’uni-
versité américaine, propriétaire du mur
d’enceinte, le confirme : « Le mur doit
être détruit, car nous avons prévu de
démolir le bâtiment qui se trouve juste à
côté. Et on a l’intention de le remplacer
par une grille qui fera le tour du vieux
campus et qui correspondra davantage à
l’esprit général de l’université ». Face à
la polémique, l’université américaine a
annoncé son intention d’organiser, malgré

tout, une exposition photo. De leur côté,
les jeunes révolutionnaires ne décolèrent
pas. Depuis quatre ans, ce mur est investi
par de nombreux artistes et les œuvres qui
le recouvrent ont dénoncé tour à tour le
pouvoir militaire ou celui des Frères
musulmans.

« Ce sont les dernières œuvres de la
révolution »

Mohamed Khaled, artiste graffeur, s’est
mis à peindre lorsque son frère a reçu une
balle dans le visage au mois d’octobre
2011. Pour lui, l’institution n’a pas résisté
à la pression des autorités qui souhaitent
effacer toute trace de la révolution qui a
débuté le 25 janvier 2011 en Égypte. «
C’est un vrai problème, parce que ce sont
les dernières œuvres que nous avons de la
révolution et c’est très précieux pour
beaucoup de monde. Je ne sais vraiment
pas quoi faire… Mais nous devons contin-

uer à aller dans la rue pour peindre et cer-
tains iront en prison ». Depuis décembre
2013, un graffiti anti-militaire peut valoir
jusqu’à quatre ans de prison. En janvier

2015, le livre Walls of Freedom qui docu-
mente l’histoire des graffitis de la révolu-
tion a été interdit en Egypte pour « incita-
tion à la révolte ».

ARTS PLASTIQUES

La France prête à débourser 80 millions 
d'euros pour un Rembrandt

L a France est prête à débourser 80
millions d'euros afin d'acquérir pour
le compte du musée du Louvre un
tableau de Rembrandt mis en vente

par la famille Rothschild, a annoncé jeudi
le ministère de la Culture. Cette proposi-
tion a été soumise aux propriétaires et
"l'opération bénéficiera du mécénat excep-
tionnel de la Banque de France", précise le
ministère dans un communiqué. La
famille Rothschild souhaite vendre deux
portraits, datés de 1634, représentant deux
notables, Marlen Soolmans et son épouse
Oopjen Coppit. Lundi, le gouvernement
néerlandais a lui aussi dit qu'il était prêt à
financer l'achat d'un de ces tableaux. Ils

n'ont été montrés qu'une seule fois au pub-
lic en 150 ans, pendant une exposition
organisée en commun en 1956 par le
Rijksmuseum d'Amsterdam et le Museum
Boijmans Van Beuningen de Rotterdam.
Les propriétaires étaient entrés en contact
avec le Louvre au printemps 2013, se dis-
ant disposés à céder ces oeuvres pour env-
iron 160 millions d'euros, offre dont le
montant a été jugé trop élevé par le musée
et qu'il a déclinée après un an de négocia-
tions. Le budget "acquisitions" du Louvre,
premier musée du monde par sa fréquenta-
tion, est d'environ huit millions d'euros,
soit 20% du montant des billets vendus.
Pour conserver ces oeuvres du maître néér-

landais, la ministre française de la Culture
Fleur Pellerin et son homologue des Pays-
Bas, Jet Bussemaker, avaient proposé en
juillet aux propriétaires que le musée du
Louvre et le Rijksmuseum fassent chacun
l'acquisition d'un tableau et qu'ils les
exposent ensuite alternativement. Lundi,
le gouvernement néerlandais avait, quant à
lui, indiqué être prêt à financer partielle-
ment l'acquisition des deux portraits en
question pour un montant de 160 millions
d'euros afin de pouvoir les exposer aux
Pays-Bas, sans mention de la dernière offre
de Paris. Le porte-parole de Jet
Bussemaker avait alors souligné que cet
achat par les autorités néerlandaises était

"une occasion exceptionnelle de ramener
les peintures aux Pays-Bas et de les montr-
er au public néerlandais". L’œuvre la plus
chère acquise à ce jour par le Louvre est un
tableau d'Ingres, "Le Portrait du Comte
Molé", acheté 19 millions d'euros en 2009.

MUSIQUE

Stromae finira sa tournée internationale
en allant au Rwanda le 17 octobre

S tromae va conclure sa tournée
internationale en retournant en
Afrique et en donnant en octobre
les deux concerts qu'il n'a pas pu

assurer en juin en République démocra-
tique du Congo, puis au Rwanda, le pays
natal de son père, selon sa page Facebook.
"Kinshasa, Kigali, je suis heureux d'an-
noncer que je viendrai clôturer ma
tournée chez vous!", écrit la star belge sur
les réseaux sociaux en dévoilant ces deux
nouveaux concerts, le 10 octobre à l'Hôtel
Pullman de Kinshasa, puis le 17 octobre à
l'ULK Stadium de Kigali. Malade en rai-
son des effets secondaires liés à un traite-
ment antipaludique, Stromae avait dû
écourter sa première tournée africaine en
juin et n'avait pu assurer les deux concerts
prévus en RDC et Rwanda. Cette tournée
sur le continent africain et ce concert à

Kigali étaient particulièrement symbol-
iques pour l'auteur de "Papaoutai", dont
le père est mort pendant le génocide
rwandais de 1994. Stromae a retrouvé la
scène le 12 septembre à Miami pour une
tournée en Amérique du nord. Après avoir
assuré normalement les premières dates, il
a toutefois dû annuler à la dernière minute
mardi son concert prévu à Minneapolis,
aux Etats-Unis, en raison d'un "petit acci-
dent". Ni sa maison de disques
(Mercury/Universal), ni son producteur
Auguri n'ont communiqué sur les causes
précises de cette annulation et les
éventuelles conséquences pour la suite de
sa tournée aux Etats-Unis et au Canada.
Selon la presse belge, Stromae se serait
blessé au visage après une chute d'un bus.
"Stromae a eu un petit accident cet après-
midi. Il va bien, il n'est pas en danger,

mais le spectacle est annulé, il ne pourra
pas chanter ce soir", avait déclaré mardi
soir sur la scène du Myth Live Event
Center de Minneapolis un membre de son
équipe, selon une vidéo amateur tournée
dans le public et postée sur Twitter, puis
reprise par plusieurs médias belges.
Stromae est attendu ce vendredi soir à
Detroit, samedi à Toronto et les 28 et 29 à
Montréal, avant l'apothéose au célèbre
Madison Square Garden de New York le
1er octobre. La popularité du chanteur
belge de 30 ans, Paul Van Haver de son
vrai nom, a explosé sur la scène interna-
tionale après le lancement de l'album
"Racine carrée", meilleure vente en
France en 2013 et 2014. Après avoir mis
l'Europe à ses pieds, il rencontre désor-
mais une popularité croissante aux Etats-
Unis.

LIVRES
Boualem Sansal

plébiscité par les
jurys littéraires
Après les sélections des prix
Médicis, Goncourt, Renaudot,
Femina et Flore, « 2084 » de
Boualem Sansal a été retenu dans
la première sélection du prix
Interallié.  Les membres du jury du
prix Interallié ont dévoilé, jeudi 24
septembre, une première sélection
établie la veille pour le prix 2015,
qui sera remis le 12 novembre chez
Lasserre, à Paris. Et Boualem
Sansal confirme son statut d’au-
teur incontournable de cette ren-
trée littéraire. Après les sélections
des prix Médicis, Goncourt,
Renaudot, Femina et Flore, son
roman 2084 (Gallimard) a été sélec-
tionné par le jury du prix Interallié.
Le jury du prix Interallié 2015 est
présidé par Philippe Tesson, et a
accueilli la semaine dernière :
Jean-Christophe Rufin et Gilles
Martin-Chauffier qui se sont joints
à Éric Neuhoff, Jacques Duquesne,
Stéphane Denis, Claude Imbert,
Serge Lentz, Christophe Ono-dit-
Biot, Jean-Marie Rouart, Florian
Zeller et Mathias Menegoz. La
deuxième sélection sera annoncée
le 21 octobre et la troisième le 4
novembre, pour une remise le 12
novembre.
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LIGUE DES CHAMPIONS (DEMI-FINALE ALLER) AL-HILAL-USMA AUJOURD HUI À 18H

Les Algérois veulent prendre option
L'USM Alger, tentera de prendre une
option sur la qualification en finale de la
Ligue des champions d'Afrique, en
affrontant Al-Hilal du Soudan à Oum
Derman, en match comptant pour la
demi-finale aller de l Èpreuve.

PAR MOURAD SALHI

L ' USM Alger qui s'est qualifiée facilement
pour ce tour en remportant cinq matches sur
six possibles, se présentera à Omm Derman

avec la ferme intention de réialiser un bon exploit et
aborder la manche retour, prèvue début octobre avec plus
d atouts. Les Rouge et Noir qui sont sous le choc après la
suspension de leur meilleur attaquant à savoir Youcef
Belaili, tenteront de relever le défi et revenir au bercail
avec une belle performance. Conscient de la difficulté de
cette rencontre, l'entraîneur franco-algérien Miloud
Hamdi a axÈ l'essentiel de son travail sur l'aspect techni-
que. En apprenant cette mauvaise nouvelle de Belaili, le
premier responsable à la barre technique des Rouge et
Noir a remobilisÈ ses troupes, abattues par cette suspen-
sion. C est vrai que c’ est le choc dans la maison de l
USM Alger, mais ce n est pas une raison pour lâcher. Les
coéquipiers de Mohamed-Lamine Zemmamouche sont
déterminés à aller négocier un bon résultat sur les terres
soudanaises.

La formation usmiste a confirmé la belle passe qu’ elle
traverse en championnat en réalisant la quatrième vic-
toire de suite après s’être imposée brillamment sur un
score sans appel de deux buts à zéro au stade Hamlaoui
de Constantine face ‡ la coriace formation locale du
CSC. La bande à Miloud Hamdi aura comme mission de
confirmer leur belle santÈ tant en championnat o˘ ils sont
leader ou en ligue des champion d Afrique. AprËs avoir
bien accompli leur mission en s installant confortable-
ment sur le fauteuil de leader, les camarades de Chafai n
auront pas la t‚che facile face à cette formation d Al-Hilal
qui ne lâche rien sur ses bases. Les coéquipiers d Andréa
qui restent sur une série de bons résultats à l’extérieur
face au MC El Eulma, ES Sétif, comptent confirmer cette
dynamique. Tout ce parcours réussi a donné des ailes

pour cette formation de Soustara qui affiche désormais
une grande ambition d’ aller plus loin cette prestigieuse
compÈtition continentale. Les Meftah, Koudri et
consorts qui ont vÈcu une saison catastrophique l annÈe
passÈe, en se contentant de jouer le maintien, veulent
faire oublier ‡ leurs supporters ce cauchemar.

Côté effectif, l USM Alger s est déplacé à Khartoum
sans les services de certains joueurs à l’ image de
Benayada et Darfalou. Pour les arbitre de ce match, la
confÈdÈration africaine de football a désigné l'arbitre
international zambien Janny Sikazwe pour diriger la
demi-finale aller. Cet arbitre connait parfaitement bien le
football algérien pour avoir dirigé plusieurs fois des
matchs de la sélection algérienne dont le fameux barrage
aller contre Burkina Faso à Ouagadougou, qualificatif au
Mondial 2014. Sikazwe sera assisté  de Jerson Emiliano
Dos Santos de l Angola Arseno Chavoleque Marengula
du Soudan. Le match retour USMA-Al-Hilal aura lieu le

3 octobre prochain au stade Omar-Hamadi à Bologhine.
Le souhait des Rouge et Noir de recevoir le représentant
soudanais au stade du 5 Juillet, n ont pas eu la réponse
favorable de l instance nationale.  Jusqu'à preuve du
contraire, le match est programmé le vendredi 2 octobre
au stade Omar-Hamadi. Ce serait risqué de délocaliser
cette rencontre au stade du 5-juillet, d'autant que les
joueurs ont leurs propres repères à Bologhine, a indiquÈ
à l'APS le porte-parole de l’ USMA Hadj Adlene. En tous
cas, peu importe le stade qui abritera cette manche retour,
les Algérois de Soustara n’ ont qu un seul objectif à savoir
la victoire. Pour l’ entraîneur Miloud Hamdi, cette étape
est plus importante. Le technicien franco-algérien veut
continuer à marquer son territoire. 

M.S.

EQUIPE NATIONALE

La révélation Riyad Mahrez au révélateur
Riyad Mahrez est co-meilleur buteur

de Premier League avec 5 buts.
(L'Equipe) Leicester City, qui accueille
Arsenal ce samedi ‡ 16h00, est aujourd
hui la seule Èquipe invaincue de Premier
League, occupant une inattendue qua-
trième place. Ces bons résultats doivent
beaucoup ‡ Riyad Mahrez. Cet Algérien
originaire de Sarcelles, ‚gÈ de 24 ans,
affiche aprËs six journÈes des statistiques
impressionnantes, puisqu il est co-meil-
leur buteur (5) et co-meilleur passeur (4)
du Championnat anglais. ¿ ces chiffres
brutes s ajoutent des gestes de grande
classe : ce gaucher insaisissable ne cesse
de provoquer des diffÈrences ballon au
pied, quitte parfois ‡ ridiculiser les dÈfen-
seurs adverses. PlutÙt timide, le milieu
offensif a acceptÈ de se confier pour
expliquer sa forme actuelle, tout en affir-
mant : ´Je n ai rien fait dans le football
encore.ª

Une bonne dynamique
Riyad Mahrez précise d abord qu il n a

pas commencÈ ‡ briller subitement
depuis le dÈbut du mois d ao˚t. ´En fait,
en fin de saison derniËre, je faisais dÈj‡
le mÍme genre de performances qu
aujourd hui, ‡ l image de toute lèquipe d
ailleurs, puisqu on avait obtenu 7 victoires
lors des 9 derniers matches.ª Il avait parti-
cipÈ ‡ ces bons rÈsultats notamment en

inscrivant un doublÈ contre Southampton
lors de la 36e journÈe (2-0), dont un but
splendide : une frappe du gauche ‡ l
entrÈe de la surface, ‡ l issue d un slalom
au milieu de la dÈfense des Saints. ´MÍme
si Áa se voyait moins, je faisais des bons
matches & J ai l impression d Ítre dans
une forme de continuitÈ.ª

Un coach décisif
L expÈrimentÈ Claudio Ranieri (63

ans), qui entraÓne Leicester depuis cette
saison, a jouÈ un rÙle majeur dans lèclo-
sion de l AlgÈrien. ´Il me laisse beaucoup
de libertÈs sur le terrain. Il ne me dit
jamais : "Fais-ci, fais-Áa." Simplement il
m encourage ‡ jouer mon jeu. Je n avais
jamais connu un coach qui me met autant
en confiance. Quand tu sais que, mÍme si
tu rates des actions, il ne va pas te repren-
dre derriËre, et bien forcÈment tu es plus
libÈrÈ.ª Le manager italien a utilisÈ lui-
mÍme le compte Twitter de Leicester City
pour annoncer la prolongation de contrat
de Mahrez jusqu en 2019, preuve de l atta-
chement qu il lui porte.

Un nouvel ètat d'esprit
Ces derniËres semaines, le joueur nÈ ‡

Sarcelles s estègalement dÈcouvert une
forme d instinct du buteur. ´Je n arrive pas
forcÈment ‡ l expliquer, mais aujourd hui
j ai plus envie de marquer. C est psycho-

logique. Que ce soit de la tÍte, du pied
gauche ou du pied droit, je m en moque, j
ai envie que Áa rentre ! (il sourit). Je suis
devenu plus efficace. Et je pense que mes
coÈquipiers le sentent, parce qu ils jouent
plus pour moi dÈsormais.ª Illustration de
cetteèvolution, son but d une jolie tÍte
dÈcroisÈe contre Sunderland, lors de la
premiËre journÈe, alors que le jeu aÈrien
n est pas forcÈment son point fort.

Un calendrier favorable
Enfin, Mahrez reconnaÓt que son

dÈbut de saison canon doit aussi au calen-
drier. ´Il faut reconnaÓtre que cette
annÈe, on a rencontrÈ de bonnesèquipes
en Premier League (Sunderland, West
Ham, Tottenham, Bournemouth, Aston
Villa et Stoke City), mais honnÍtement
elles valaient pas Chelsea par exemple.ª
Un constat qui l amène ‡ une forme d
humilitÈ : ´Si tu es trop confiant dans ce
Championnat, Áa peut vite te jouer des
tours.ª Ce samedi, à l occasion du match
face ‡ Arsenal il pourrait marquer pour la
premiËre fois contre une trËs grosseècu-
rie de Premier League. L occasion de
sÈduire dÈfinitivement ArsËne Wenger,
qui suit dÈj ses performances de trËs prËs
? ´Comme tous les footballeurs, je rÍve de
jouer dans un trËs grand club, mais je ne
me focalise pas sur ça aujourd hui.ª
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou

services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE 
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences 

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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Cuisine Cuisine 
Courgettes 

à l’espagnole

Ingrédients 
500 g de petites courgettes
2 oignons
500 g de tomates
Une pincée  de paprika
1 gousse d’ail
Farine, huile 
Chapelure, sel, poivre                    
Préparation 
Laver les courgettes et les
découper en tranches fines. Les
enduire de farine. Couper les
oignons en tranches fines et les
rouler dans la farine. Dans une
poêle, mettre à chauffer un fond
d’huile et y faire dorer légèrement
les courgettes de chaque côté.
Egoutter sur du papier absorbant.
Ensuite, faire de même avec les
tranches d’oignons. Couper les
tomates en tranches. Beurrer un
plat allant au four. Y déposer une
couche de courgettes, ensuite la
moitié des oignons, la moitié des
tomates, la gousse d’ail écrasée.
Saler et poivrer. Mettre par-
dessus le reste des courgettes,
l’autre moitié des oignons, des
tomates et la pincée de paprika.
Saupoudrer de chapelure et arroser
d’une c. à soupe  d’huile d’olive.
Cuire à 200° pendant 30 min. 

Poires au chocolat

Ingrédients 
4 petites poires 
Le jus de citron
Pour la sauce 
90 g de chocolat noir
125 ml de lait
1 c. à café de café soluble
25 g de sucre 
Préparation 
Eplucher délicatement les poires
en laissant la queue. Les imbiber
de jus de citron rapidement pour
ne pas qu’elles noircissent. Mettre
les poires dans une casserole avec
2 verres d’eau et le jus de citron.
A ébullition, réduire le feu et les
cuire pendant une petite demi
heure à feu doux. Egoutter les
poires et les laisser refroidir.
Préparer la sauce au chocolat en
mettant tous les ingrédients dans
une petite casserole. Mettre à feu
doux et mélanger. Laisser frémir
tout en tournant 5 min.
Au moment de servir, verser de la
sauce chocolat chaude ou froide
sur les poires. 

Taches jaunes au
fond de l’évier 

Pour les enlever, utilisez des
papiers essuie-tout trempés de
javellisant. Appliquez sur la
tache environ une demi-heure
et rincez

Nettoyer derrière
le frigo

Attachez un
vieux bas au
bout d’un
b â t o n .
G l i s s e z - l e
dessous et
derrière le
réfrigérateur
pour vous
débarrasser
de la mousse
et des saletés
qui pourraient
nuire à la cir-
culation d'air
qui est nécessaire au moteur. 

Nettoyer un
ouvre-boîte

C’est l'appareil le moins net-
toyé de la cuisine. Les germes
peuvent s’incruster. Utilisez
une vieille brosse à dents et une
eau chaude savonneuse pour le
nettoyer après chaque usage.

Taches sur plat en
pyrex

Pour enlever les taches sur les
plats de cuisson en pyrex, rem-
plissez l’évier d'eau, ajoutez
1c. à table d'ammoniac et lais-
sez tremper toute la nuit.

Page animée par
Ourida Ait Ali

TTrucs et astucesrucs et astuces

Si on ne sait pas exactement
d'où vient notre énergie, une
chose est sûre : on en a besoin,
on en veut... mais on a souvent
l'impression d'en manquer !
Voici nos conseils pour faire le
plein de vitalité.
Adopter les bonnes habitudes 

On se traîne hors du lit le matin. On est
épuisé au milieu de l'après-midi. Faire le
souper, aller au travail, faire le ménage ? La
seule pensée nous fatigue. Quand on
manque d'énergie, tout nous paraît pénible,
même les activités qu'on aime habituelle-
ment. Et c'est malheureusement le lot de
plusieurs femmes, prises par un quotidien
qui laisse peu de temps pour souffler. Mais
pour lutter contre cela, il suffit peut-être
d'adopter de bonnes habitudes et de donner
à notre corps les ingrédients dont il a besoin
pour se sentir en forme. 

Une question d’hygiène de vie 
Le corps humain, comme une voiture, a

besoin de carburant. Son carburant, ce sont
les calories contenues dans les lipides, glu-
cides et protéines. Pendant la digestion, l'én-
ergie en est extraite sous forme d'adénosine
triphosphate (ATP), la plus petite monnaie
d'échange énergétique nécessaire à nos cel-

lules. Il ne suffit toutefois pas de faire le
plein de calories pour se sentir pleine d'én-
ergie. Il faut aussi différents nutriments, de
l'eau, de l'oxygène et du repos. Se sentir
pleine d'énergie renvoie alors à une question
d'hygiène de vie puisque, en réalité, il y a
toujours de l'énergie cachée en nous. 

Pourquoi on se sent vidé ?
Ce qu'on ressent lorsqu'on pense être en

manque d'énergie tient au fait que notre
corps nous envoie des signaux qui nous
poussent à combler ses besoins. Des neuro-
transmetteurs et des hormones, tels des mes-
sagers, font continuellement circuler de l'in-
formation afin de régulariser l'ATP. Ce sont
eux qui nous font sentir vidée quand on

manque de sommeil ou de nourriture, par
exemple, afin qu'on remédie à la situation.
La quantité d'énergie dont on a besoin pour
se sentir en forme dépend en grande partie
de notre métabolisme de base (plus notre
métabolisme est élevé, plus on brûle de
calories et plus on a besoin d'énergie pour
fonctionner). Enfin, notre énergie varie
aussi selon notre état de santé. Qui dit
douleur dit fatigue et manque de vitalité.
Grippée, il est difficile d'accomplir nos
activités quotidiennes, car notre corps nous
invite au repos afin de conserver l'énergie
nécessaire pour combattre le virus.

COUP DE POMPE

Faire le plein d’énergie Faire le plein d’énergie 

GGravures, toiles et photos sont le point
final d'une décoration réussie, à condition
de les mettre en valeur. Voici comment les
disposer avec brio.

On les regroupe par thème 
Thème familial ; on regroupe des por-

traits à l'huile ou à l'acrylique, ou des pho-
tographies pour représenter les êtres
humains ou la famille, par exemple.

Une matière : on se limite à un seul
médium, par exemple (seulement des
aquarelles ou uniquement des huiles) ou
encore on privilégie une matière pour l'en-
cadrement de toutes les images.  

Un rendu graphique : on n'expose
qu'une forme d'oeuvres : des fusains, des
calligraphies, ou encore des images créées
par ordinateur.

Disposition de l’ensemble
et  distance  

Pour déterminer ces deux points entre

les cadres, voici une solution: 
- On peut faire, comme font les

galeristes, appuyer les tableaux sur les
murs ou les disposer à plat sur le sol pour
imaginer la composition.

À quelle hauteur ? 
- Ne pas accrocher ses tableaux ni trop

haut ni trop bas.
- Les disposer à la hauteur des yeux, en

se demandant si on regardera nos oeuvres
en position assise ou debout.

Pour créer de l'effet 
- Les aménagements verticaux font

paraître les plafonds plus hauts.
-  Miser sur une disposition horizontale

pour agrandir une petite pièce.
- Regrouper plusieurs petits cadres

pour former un ensemble percutant.
- Accrocher les cadres ovales ensemble

et les cadres carrés ensemble.

DECORATION MAISON
Des cadres bien en place
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«Les énergies renouvelables sont 
compétitives dans la plupart des zones du globe»

n monde carburant à 100% d’énergies renouvelables en 2050 est parfaitement possible, crée des millions d’emplois et serait compétitif en
termes de coûts. Voici ce qu’affirme le scénario «Energy (R)Evolution» publié lundi par Greenpeace International. Et appuyé, ce mardi, par
une autre étude, commandée par la branche française de l’ONG, sur la manne inexploitée des renouvelables en France. Entretien avec
Sébastien Blavier, chargé de campagne énergie à Greenpeace France.

L e scénario «Energy (R)Evolution»
prévoit de parvenir à 100% d’éner-
gies renouvelables en 2050.

Moyennant des investissements de 1600
milliards de dollars (1400 milliards d’eu-
ros) par an. 
C’est beaucoup. Comment cet
investissement pourra-t-il être «plus
que couvert par les économies futures»,
comme l’affirme le rapport ?
En 2014, on a investi 310 milliards de
dollars dans les énergies renouvelables
dans le monde. C’est quinze fois plus que
dans le nucléaire par exemple. Et la ten-
dance ne fait que s’accentuer. Pour faire la
transition énergétique, il va pourtant fal-
loir passer à la vitesse supérieure. Le
chiffre de 1 600 milliards de dollars par an
peut paraître important mais est totale-
ment réaliste. Et ces investissements
seront rentables. Si on dit qu’ils seront
«plus que couverts par les économies
futures», c’est grâce aux économies d’én-
ergies et aux économies en carburant
qu’ils permettront. En effet, les énergies
renouvelables, une fois installées, ne
nécessitent plus de «carburant» pour
fonctionner, car ce sont des énergies de
flux et non des énergies de stock. Et le
scénario 100% renouvelables permettra
ainsi d’économiser mondialement 1 100
milliards de dollars par an en carburant.
Ainsi, non seulement les émissions de
CO2 sont fortement diminuées, mais les
sociétés ne sont pas confrontées à l’incer-
titude de savoir si les prix de l’énergie
augmenteront ou diminueront. 

Qu’est-ce qui vous permet d’affirmer
que le passage à 100% d’énergies
renouvelables aboutira à la création de
millions d’emplois ?
En France, la transition énergétique pour-
rait créer 230 000 emplois nets d’ici 2030,
c’est-à-dire un solde largement positif,
rien que dans le secteur de l’énergie, selon
le CNRS (étude CIRED). Dans le rapport
de Greenpeace sur 100% d’énergies
renouvelables en 2050 dans le monde, à
chaque étape de la transition vers celles-
ci, on créée des emplois dans le secteur de
l’énergie : +25% d’ici 2020, auquel s’a-

joutent 19 millions d’emplois en 2050.
Ces emplois seront différents : il ne sera
pas toujours possible de passer des mines
de charbon à l’énergie solaire, par exem-
ple. Mais nous prévoyons qu’il y aura 9,7
millions d’emplois dans l’énergie solaire
photovoltaïque d’ici 2030, soit l’équiva-
lent du nombre de personnes employées
dans l’industrie du charbon aujourd’hui.
Le nombre d’emplois dans l’énergie éoli-
enne sera multiplié par dix, à plus de 7,8
millions. Soit deux fois plus d’emplois
que dans les industries pétrolières et gaz-
ières. Ces changements ne se produisent
pas du jour au lendemain, et le scénario de
Greenpeace prévoit encore 2 millions de
personnes travaillant dans l’industrie du
charbon en 2030. 

Le cabinet de consultants I-Care vient
de publie ce mardi une étude -com-
mandée par Greenpeace- sur la manne
inexploitée des renouvelables en
France.  Quels sont les principaux
bénéfices économiques et sociaux des
renouvelables pour les territoires ?
Parmi les effets directs des projets sur les
territoires étudiés, on constate la création
d’emplois durables et non délocalisables
ancrés dans le territoire, ainsi que l’aug-
mentation des recettes fiscales des com-
munes environnantes. A titre d’exemple,
Arfons, près de Castres, a vu son budget
quintupler, alors que le nombre d’habi-

tants de Saint
Georges sur Arnon
(Berry) a doublé
suite à l’implanta-
tion de projets
éoliens. Ce parc
éolien du Berry a
généré 740 000
euros de bénéfices
en quatre ans et
grâce à lui, douze
emplois de mainte-
nance ont été créés
en Indre et dans le
Cher. Sur la com-
mune de Saint
Georges sur Arnon,
deux emplois

induits ont été créés, un emploi de mairie
et un agent technique. Le parc solaire
d’Ortaffa, à 15 km de Perpignan, avec ses
300 000 panneaux, génère 200 à 250 000
euros par an de retombées fiscales aux
collectivités.
Les collectivités proches de l’implanta-
tion des projets renouvelables bénéficient
elles aussi des effets d’entraînement du
projet. Les communes peuvent investir
dans l’efficacité énergétique, dans des
lieux collectifs qui revitalisent la vie de la
collectivité. Dans le cas du parc éolien de
Sor-Arfons, près de Castres, les habitants
ont ainsi contribué au projet par le biais
d’un compte à terme, rémunéré à 5,25%
brut. Leur participation a permis de lever
273 500 euros, et l’opération leur rap-
porte. A Puy Saint André, dans les Hautes
Alpes, c’est une société d’économie
mixte, dont le chiffre d’affaires est estimé
à 140 000 euros pour 2015, qui gère les
projets photovoltaïques. Depuis le début,
les habitants sont directement action-
naires, aux côtés des collectivités locales.
C’est une première en France.
Comment expliquez-vous que cette
«manne» ne soit pas plus exploitée, alors?
Une France 100% renouvelable en 2050,
c’est possible et pas plus cher que le sys-
tème actuel, il n’y a pas que Greenpeace
qui le dit, l’ADEME (Agence de l’envi-
ronnement et de la maîtrise de l’énergie)
le dit aussi. Les acteurs des collectivités

territoriales que nous avons rencontrés
sont persuadés que c’est l’avenir et que
les pouvoirs publics doivent accélérer le
rythme.
La France développe pourtant ces éner-
gies trois fois moins vite que la moyenne
des pays européens, et ce parce qu’elle vit
encore dans le mythe de ce système
énergétique vieillissant, ultra-centralisé et
risqué du nucléaire. Il faudra faire des
investissements dans les années à venir
pour assurer notre avenir énergétique.
Nucléaire ou renouvelables, c’est le choix
que le gouvernement doit faire. Pour l’in-
stant, les gouvernements ne semblent pas
prendre les mesures nécessaires pour sor-
tir des énergies fossiles. Au contraire, ils
les subventionnent encore
énormément,comme le prouve un nou-
veau rapport de l’OCDE paru ce lundi. 

Est-ce là le principal frein ?
Oui, la réorientation des investissements
vers les renouvelables est indispensable
pour enclencher une vraie transition
énergétique et préserver le climat. Dans le
monde, on estime que les énergies fossiles
reçoivent chaque année 550 milliards de
dollars de subventions publiques. C’est
largement plus que les renouvelables et
c’est inacceptable. Cette dynamique de
désinvestissement-réinvestissement con-
cerne à la fois les dépenses publiques
telles que les budgets nationaux et sub-
ventions, mais également les investisse-
ments privés. Si certains, tels que le fonds
souverain norvégien, montrent la voie, le
chemin à parcourir reste important. Mais
les renouvelables sont dès aujourd’hui
aussi compétitives que les autres formes
d’énergies dans la plupart des zones du
globe, comme le montre notre étude. Il
faut donc que les gouvernements accom-
pagnent ce mouvement en arrêtant de sub-
ventionner massivement les fossiles et les
fausses solutions pour le climat, comme le
nucléaire, pour enfin aller dans le sens de
l’Histoire. C’est la seule manière de lim-
iter l’augmentation des températures
mondiales tout en assurant une transition
qui soit juste et créatrice d’emplois
partout sur la planète.

L’encyclopédie D E S  I N V E N T I O N S

Electro-encéphalogramme 
Inventeur : Hans Berger   Date : 1929   Lieu : Allemagne
En 1929, Hans Berger, professeur de neuropsychiatrie à Iéna, enregistra pour la première fois l’activité
électrique du cerveau. Mais, en raison de la faible amplitude du signal émis, son enregistrement ne
rencontra que scepticisme. Il fallut attendre que le médecin anglais Edgar Adrian en diffuse les
résultats en1934 et se fasse le défenseur de Hans Berger pour que ce dernier rencontre enfin
l’adhésion des milieux scientifiques.

Les montagnes de Pluton plus vraies que nature
C'est sans doute l'image espace de l'année.
Jeudi, la Nasa a dévoilé un nouveau cliché
de Pluton capturé par la sonde New
Horizons. La lumière du soleil couchant
révèle la fine atmosphère de la planète
naine et une surface constellée de glaciers
d'azote et de montagnes.  En gros plan, on
distingue mieux la plaine Spoutnik et le
massif des monts Norgay, qui s'élèvent à
3.500 mètres d'altitude. Cette image, cap-

turée le 14 juillet, présente une courbure
très prononcée. C'est parce que Pluton est
légèrement plus petite que la Lune, avec
un diamètre de 2.390 km contre 12.700
km pour la Terre.

Un océan sous-terrain ?
La semaine dernière, une autre série de
photos avait fourni des preuves de l'exis-
tence d'un cycle « hydrologique » sur
Pluton mais avec de la glace exotique

composée d'azote. La Nasa n'exclut pas,
en revanche, que la planète naine puisse
abriter un océan d'eau liquide sous sa
croûte glacée.   
Comment est-ce possible ? Son voisin
Charon est trop petit pour exercer une
influence gravitationnelle provoquant une
force de marée comme Jupiter pour
Ganymède ou Europe. 
En revanche, la collision géante qui a

donné naissance à Pluton et à Charon
pourrait avoir créé un océan qui a pu
stocker une partie de l'énergie radioactive
du noyau pour rester liquide, surtout en
présence d'ammoniaque, qui a des pro-
priétés antigel, selon une théorie des
astrophysiciens Amy Barr et Geoffrey
Collins. 
Pluton n'a pas fini de révéler ses secrets. 
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En 1943, les services secrets britanniques appren-
nent que deux énormes canons ont été installés sur
la rive égéenne de l'île de Navarone. Ces redouta-
bles armes vont permettre aux forces de l'Axe de
tirer à bout portant sur les navires de la flotte bri-
tannique, qui vont tenter de secourir 2000 soldats
alliés bloqués sur l'île de Khéros. Le capitaine
Mallory, accompagné de quelques hommes, a
pour mission de se rendre sur ce haut point straté-
gique que représente l'île de Navarone, afin de
saboter les puissants canons qui y sont installés.
Mais l'opération se déroule mal. Tout d'abord, une
violente tempête provoque le naufrage de leur
embarcation

20h50

MARLEY & MOI 

Jenny et John viennent tout juste de se marier sous la
neige du Michigan et ont décidé de partir s'installer
sous le soleil de Floride. Alors que l'envie d'avoir un
premier enfant se profile chez Jenny, John espère retar-
der l'échéance en lui offrant un adorable chiot sur les
conseils avisés de son collègue Sébastien, un séducteur
profitant pleinement de son célibat. C'est ainsi que
Marley, un jeune golden retriever, prend place au sein
du couple. En grandissant, l'animal se révèle aussi cra-
quant que dévastateur et la maison devient un véritable
terrain de jeu. Mais l'envie de fonder une famille ressur-
git et Jenny attend désormais son premier enfant

20h45

ZONE INTERDITE LA VIE INCROYA-
BLE DES FORAINS

Vous ne les croisez généralement qu'une fois par an, le
temps d'un tour de manège ou d'une barbe à papa. Ce
sont les forains : environ 30 000 familles se partagent
les fêtes de France. La plupart d'entre elles sillonnent
les routes du pays au gré des fêtes et des foires, mais
d'autres sont sédentaires. Souvent, les forains vivent et
se marient entre eux, à l'écart de ceux qu'ils appellent
les «gadjé», les non forains. Leur monde est fait de
lumière et de musique mais aussi de dur labeur. C'est un
monde secret, un univers à part que ce reportage pro-
pose de découvrir. À mille lieues des idées reçues et des
stéréotypes, des forains ont accepté d'ouvrir leur porte
aux caméras

20h50

SHERLOCK HOLMES 2 :
JEU D'OMBRES  

Sherlock Holmes, le plus doué des détectives,
trouve un adversaire à sa mesure en la personne
du redoutable Moriarty. Partout dans le monde,
une succession d'événements étranges se produit
: en Inde, un magnat du coton est soudainement
ruiné, en Chine, un trafiquant d'opium meurt
d'overdose, des attentats ont lieu à Strasbourg et
à Vienne et un baron de l'acier meurt dans des
conditions étranges en Amérique. Personne
n'établit de lien entre ces faits, sauf Sherlock
Holmes, qui y voit la marque de Moriarty.
Accompagné de Watson, le détective parcourt la
France, l'Allemagne et la Suisse, mais Moriarty
semble toujours avoir une longueur d'avance sur
eux

20h50

ENQUÊTES CODÉES L'OFFRE ET
LA DEMANDE

Alice Merren est restée proche des anciennes de
Bletchley. Elle vit désormais avec sa fille Lizzie
qui suit une formation pour devenir enseignante.
Pour Alice, les choses sont plus compliquées. Bien
que disculpée du meurtre du scientifique John
Richards, son nom a fait la «Une» des journaux et
elle ne parvient pas à trouver du travail. Quant à
Millie, elle est encore sur liste noire et peine à
retrouver un travail de traductrice. En attendant,
elle s'adonne au travail dissimulé en vendant des
parfums, des bas et autres produits féminins pour
le compte d'un fournisseur du nom de Jaspers

20h45

LE PÈRE NOËL EST UNE
ORDURE   

A Noël, Pierre et Thérèse assurent la permanence
de S.O.S. Détresse Amitié, tandis que la directrice
de l'association, madame Musquin, se prépare à
réveillonner en famille. Thérèse reçoit alors un
appel de son amie Josette, une jeune clocharde
qui vient de quitter Félix. Déguisé en Père Noël,
celui-ci avait passé la soirée à distribuer des
prospectus sur le trottoir d'un grand magasin
jusqu'à ce que le directeur ne l'en chasse. Alors
que madame Musquin se trouve bloquée dans
l'ascenseur, Josette débarque avec son caddie et
Pierre accepte qu'un de leurs correspondants
vienne leur rendre visite. Sur ce, Félix surgit dans
l'appartement

22h30

LE BOSSU  

1699. Lagardère veut percer le mystère de l'invincible
botte du duc de Nevers. Ce dernier, richissime, est haï
en silence par son cousin Gonzague, unique héritier de
sa fortune. Cette jalousie est attisée par la découverte
de l'existence d'un héritier né de la liaison de Nevers
avec Blanche de Caylus. Le machiavélique Gonzague
fomente alors un complot pour se débarrasser de son
cousin et de sa descendance. Prévenu par Lagardère
qui ignore le nom du commanditaire, Nevers part
rejoindre et épouser sa bien-aimée. Mais l'aide de son
dévoué et nouvel ami ne suffira pas à empêcher le
drame : Gonzague, masqué, le tue et fait enlever
Blanche

22h30

BEAUTY AND THE BEAST LA
CONFUSION DES SENTIMENTS

Cathy est à la recherche de Tony Barns. Après
avoir fait connaissance avec son nouveau patron
- Gabe ayant rejoint le bureau du procureur -
Cathy demande à Vincent d'aller fouiller le
cachot, persuadée qu'il existe une pièce secrète.
Très vite, ils soupçonnent Sam, le mari de l'agent
Landon, disparu pendant six ans et retrouvé dans
dans la cellule. Après avoir été agressé à son
domicile, celui-ci demande à l'équipe de les pro-
téger lors de leur échange de voeux, le jour de la
Saint-Valentin

20h45
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Natacha Amal  
Huée à son mariage, elle explique
pourquoi elle a ignoré ses fans
Si Natacha Amal n’a pas daigné saluer les nombreuses personnes
venues la féliciter lors de son mariage, c’est parce qu’elle devait
préserver son image pour vendre les photos à un magazine.
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Kylie JJenner
dement (encore)
avoir recours a
la chirurgie : un
mensonge de
plus
Kylie Jenner a
du mal avec la
vérité. Depuis
qu'elle s'est
transformée en
mini bimbo, elle
ne reconnaît que
du bout des
lèvres quelques
interventions
pour modifier
son apparence.
Hier, elle niait
encore être
passée sous le
bistouri.
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DÉVELOPPEMENT DURABLE

L'ONU ADOPTE
UN AMBITIEUX PLAN   

L 'L ' ONU a adopté lors d'un sommet
un ambitieux plan de développe-
ment durable sur les 15

prochaines années qui coûtera plusieurs
milliers de milliards de dollars par an.
Ce grand chantier leur fixe à l'horizon 2030
dix-sept objectifs de développement
durable, dont l'éradication de l'extrême
pauvreté, l'accès de tous à l'éducation et à
la santé, la promotion des femmes, la
réduction des inégalités et la lutte contre le
réchauffement climatique. Le secrétaire
général de l'ONU Ban Ki-moon a salué un
"programme qui reflète les aspirations de
tous, partout, de mener leur vie en paix,
dans la sécurité et la dignité, sur une
planète en bonne santé". "Nous devons
nous mettre au travail, tout de suite", a-t-il
lancé. Pour commencer, il a "demandé à
tous les gouvernements d'adopter à Paris
en décembre un accord sur le climat solide
et universel". Les nouveaux objectifs suc-
cèdent aux Objectifs du millénaire pour le
développement (MDG), qui portaient sur la
période 2000-2015 et dont les résultats ont
été mitigés.
Mais le nouveau plan est encore plus
ambitieux: il s'appliquera, de manière

volontaire, à la fois aux pays développés et
à ceux en développement et il comprend
des objectifs politiquement sensibles
comme la bonne gouvernance.
Selon les experts, il devrait coûter entre
3.500 et 5.000 milliards de dollars par an,
voire davantage, sur 15 ans.

Ce sommet sur le développement se pour-
suivra pendant le week-end. Plus de 150
chefs d'Etat et de gouvernements sont
attendus, soit un des plus grands rassem-
blements de dignitaires qu'aie jamais
connu l'ONU. 

R. N. 

"GÉNOCIDE COMMIS PAR L'EI" CONTRE LES YÉZIDIES

LA CPI APPELÉE À ENQUÊTER  SUR CE CRIME

CRISE MIGRATOIRE

BAN KI-MOON APPELLE LES DIRIGEANTS
EUROPÉENS À FAIRE PLUS

DD eux ONG yézidies ont appelé  la
Cour pénale internationale à
enquêter sur les crimes commis con-

tre cette minorité du Nord de l'Irak par le
groupe terroriste autoproclamé Etat
islamique (EI/Daech), l'accusant de "géno-
cide et d'esclavage".
Elles ont remis à la procureure des docu-
ments montrant que "EI a systématique-
ment commis des atrocités équivalentes à
un génocide et que ces crimes relèvent de la
compétence de la CPI", a déclaré Murad
Ismael, de l'ONG Yazda, cité par l'AFP.
M. Ismael a voyagé depuis Houston, aux
Etats-Unis, pour déposer la plainte à La
Haye, où siège la CPI.
La procureure, Fatou Bensouda, avait affir-
mé plus tôt cette année que l'EI avait com-
mis des crimes d'une "cruauté innomma-
ble", dont des exécutions de masse, des

viols et des tortures. Elle avait toutefois dit
ne pas pouvoir enquêter car ni l'Irak, ni la
Syrie ne sont des Etats parties à la CPI. La
CPI est néanmoins compétente pour ces
crimes car ils ont notamment été commis
par des combattants étrangers de l'EI, issus
de pays membres de la CPI, soutiennent les
deux ONG, fournissant 20 noms de terror-
istes présumés. Les Yézidis, une minorité
kurdophone, ont été particulièrement visés
par les exactions de l'EI, qui a conquis des
pans entiers du territoire irakien, notam-
ment en août 2014 aux alentours du mont
Sinjar (Nord). Devant l'avancée de l'EI, des
dizaines de milliers de Yézidis s'étaient
réfugiés au sommet du Mont Sinjar, y
restant pendant longtemps sans eau, ni
nourriture et parfois par des températures
dépassant les 40° Celsius. Des milliers
d'hommes furent massacrés, les femmes

enlevées, certaines réduites en esclavage
par les terroristes. L'assaut fut décrit par
l'ONU comme "une tentative de génocide".
"C'est odieux que des crimes aussi détesta-
bles soient infligés à des civils, où que ce
soit sur terre", a soutenu M. Ismael,
ajoutant : "La communauté yézidie a été
secouée par les crimes écœurants". 
Selon le gouvernement kurde irakien, plus
de 5.800 Yézidis ont été enlevés et seuls
2.000 ont depuis réussi à fuir. Quelque
1.280 ont été tués dans l'offensive de l'EI,
280 sont morts de faim, de soif, d'épuise-
ment et de maladie, et 841 sont encore
portés disparus.
Le bureau du procureur a reçu des milliers
de plaintes de ce type, depuis la création de
la CPI en 2002. Aucune d'elles n'a encore
mené à l'ouverture d'une enquête.

R. N. 

LL e secrétaire général de l'ONU Ban
Ki-moon a salué  les décisions pris-
es par un sommet européen pour

répartir 120.000 migrants et aider finan-
cièrement les pays voisins de la Syrie,
mais a appelé les dirigeants à faire davan-
tage.
M. Ban a "appelé les dirigeants européens
à faire plus pour accueillir (les réfugiés) et
traiter les demandes (d'asile) de manière
digne et humaine", a indiqué son porte-
parole Stéphane Dujarric. "C'est un pas

dans la bonne direction", a estimé M. Ban,
cité par son porte-parole, "mais il faut
encore faire des efforts pour aider ceux
qui ont besoin de protection". "De plus
grands efforts sont aussi nécessaires pour
résoudre les crises et les conflits qui for-
cent les gens à fuir, y compris en Syrie", a
ajouté M.. Ban. Il a "salué les efforts de
l'Union européenne pour lutter contre le
trafic de réfugiés et de migrants et a invité
l'Union européenne à envisager d'ac-
croitre les possibilités légales d'entrer en

Europe". Les 28 pays de l'UE prévoient de
mobiliser au moins 1 milliard d'euros sup-
plémentaires pour aider les réfugiés dans
les pays voisins de la Syrie. Ces fonds
iront au Haut-Commissariat aux réfugiés
(HCR) et au Programme alimentaire mon-
dial (PAM). Les dirigeants européens ont
aussi insisté sur la nécessité de renforcer
durablement les frontières européennes,
en installant notamment des "hotspots" --
centres d'accueil et d'enregistrement des
migrants - en Italie et en Grèce.

ELLE SE PRODUIRA
DEMAIN 

Une éclipse lunaire
totale en Algérie

Une éclipse lunaire totale se pro-
duira en Algérie et d'autres régions
du monde demain lundi 28 septem-
bre  , a annoncé  le Centre de recher-
che en astronomie, astrophysique et
géophysique (CRAAG) dans un com-
muniqué.
Le phénomène, contrairement aux
éclipses solaires, "peut-être observé
à l'œil sans précautions particuliè-
res", a souligné le Centre de recher-
che.
Selon le CRAAG, l'"observation de
l'éclipse totale qui débutera à
3h11mn (heure locale) et se termi-
nera à 4h32mn (heure locale), durera
72 minutes".
"Ce phénomène d'éclipse lunaire
totale se produit lorsque le soleil, la
terre et la lune s'alignent presque ou
parfaitement, la terre s'interposant
entre le soleil et la lune. De fait que
la lune n'est plus éclairée par le
soleil, et que la lune se trouve dans
l'ombre de la terre, la lune prend
ainsi durant l'éclipse une couleur
cuivrée", a expliqué la même source.
Le CRAAG de recherche met l'accent
sur la récurrence des phénomènes
des éclipses solaires et lunaires,
"spectaculaire à voir". "Il démontre,
est-il ajouté, "la connaissance par-
faite du mouvement des planètes de
notre système solaire".

À L’EXTRÊME OUEST DU
PAYS

Plus de 2,5 quintaux
de kif provenant
du Maroc saisis 

Pas moins de 251 kilos de kif traité,
provenant du Maroc, ont été saisis,
en l’espace de 48 heures, au cours
de deux opérations distinctes, près
des frontières ouest du pays, ont
annoncé  des services de la
Gendarmerie nationale.
Dans la commune de Souani
(Tlemcen), les gardes-frontières du
poste Hadj Miloud ont saisi une
quantité de kif traité, dont le poids
était de 112,8 kilos de cette subs-
tance. La drogue a été remise aux
gendarmes de la section de recher-
ches de Tlemcen qui ont ouvert une
enquête.
D’autre part, au cours d’une
patrouille pédestre, les garde-fron-
tières d’Abdallah (Tlemcen) ont
récupéré dix jerricans dans lesquels
étaient dissimulée une quantité de
139 kg de kif traité, abandonnée par
des narcotrafiquants, près du tracé
frontalier dans la circonscription
communale de Béni- Boussaid.
La substance saisie a été remise aux
gendarmes de la brigade de recher-
ches de Maghnia pour enquête, pré-
cise-t-on de même source. 

A ALGER 
Un cadavre

découvert sur la
plage

La partie inférieure du corps d’une
personne de sexe masculin (le bas-
sin et les jambes), dans un état de
décomposition avancée, a été reje-
tée par les vagues à la plage ouest
de la ville de Reghaïa.
La dépouille mortelle a été déposée
aux pompes funèbres du cimetière
d’El-Alia. 
La brigade de Gendarmerie natio-
nale de Reghaïa a ouvert une
enquête.


